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POINT 69 DE L'ORDRE D'V JOUR

La situation en Bc;mgria ,(~~iIe)

RAPPORT SPÉCIAL DU COMITÉ SPÉCIAL
POURLA Qu~rION DE HONG~IE (A/3849) [suite]

1. LePRESIDE~T (traduit de l'cmgta~): Nous
lIl1Qns continuer l'examen du point de l'ordre du jour
rlllatif à la situation en Hongrie.

,2. M. BELTRANE:NA VALLADARES (Guate­
mala) [traduit de l'esp(l{JlwlJ: On lit dans le préam­

.bule de la Déclaration universelle des droits de
l'homme:
,.,i~fConsidérant que la méconnaissance et le mépris
des droits de l'homme ont conduit à des actes de
barbarie qui revoltent la conscience de l'humanitéet
que l'avènement d'un monde où les êtres humains'
sont libres de parler et de croire, libérés de la ter­
reur et de la misère, a été proclamé comme la plus
haute aspiration de J'homme;

"Co~sidérCJ,nt qu'il est essentiel que les droits-de
~, .l'homme soient protégés par JIn régime de droit pour
1 que 'l'homme ne soit pas contraint, en suprême re­

cours, ~ .la révolte contre la tyrannie et l'oppres-
sion '!'•••" '

.~i Il y. a quelques heures à peine, l'Qrganisatiot?- dès
, i N;ltion~ .uniescéléQr~it solenneHement le dixième

l!nniver~~r~ de .la Déclaration universelle . des .droits
9~1'homP1e et l~s paroles inspirées qJl'a prononcéesà

t ç~t~~ pl:casjpn le Présidl:lIlt. <le l'AsselTIblé~ gén~raIe
\spot· 'encore présentes il. toutes les .mémoires, M,ilis
pOl-lê ,n'P!1blioris pas non' plus les événements tragique~

'q~i motivept le qép!!tact!l~l. ., "

4. Il me suffira de résumer très brièvement :lefévé..
nements qui ont été, à l'origine dè la résolution' U33

< PeI), de rAss~!11blée générale.et des au,tres·résohltiQn!i
~g~lement .méconnues, brayées, et. ··fo.qlé~sau~ pjeq~ ,Pal'

.; te, r,égime fantoche, de. J~nos ~ad4r et par le, GPuV~r.,
,nement de runion sovi~tique.

$..• La rév91t1tionH6érl1triç~(1e:a.otlgrie ,'~' commeneê
J~.2~q~t9Pre 19pp par des' m~mife&t~,tiotlS <l'étq4!~tlt!i
''';'';;':" C'_,,' .,',:

, "'Texte dW:en anglais. "',
,l,'" ,
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hongrois qui réclamaient pour leur patrie un régime
qui respecte le droit et les princlpes de la Charte des
Nations_JJnies; c'est également ce jour-là qu'a com­
mencé -l'agression de la part de l'URSS lorsqu'au
cours de la nuit des chars et des avions à réaction so­
viétiques ont été utilisés contre les manifestants.
Vingt-quatre heures plus tard, des unités militaires
soviétiques sont entrées à Budapest à la demande des
autorités communistes et elles ont commencé la lutte
contre le peuple. hongrois. Deux jours plus tard, le
comité central du parti communiste hongrois promit
d'organiser de nouvelles élections, de 'corriger les
erreurs passées, de négocier avec l'Union soviétique le
retrait de ses troupes, d'établir les relations avec
l'Union soviétiaue sur un pied d'égalité, de rrecon­
naître.. les conseils des. travailleurs et d'accorder une
amnistie à tous ceux qui avaient pris part à la lutte.

6. Le 30 octobre .19~6, l~ ~ouverne~e1,1t présidé' par
Imre Nagy exerçait en fait son autorité sur la Hon­
grië;: libérait le cardinal Mindszenty et donnait au
malheureux peuple hongrois tout lieu de croire que
ses justes ,reve~diçations et son. héroïque soulèvement
recevraient leur récompense. Cependant, et bien que le
gouVer(ltment Nagy fît, sentir' son autorité sur tout, 'e
pays,les Ier, 2 et 3!1()yemllre, les troupes soviétiques'
entrèrent de nouveau en. Hongrie, occupant les point~·

stratégiq~es. Le 4 novembre, d'énormes forces sovié­
tiques.'{}otées de toutes sortes d'armes.' de ,. type 'clas..
sique ont consommé l'agressiôn-la plus monstrueuse
des temps modernes, ,,

7. Dl:lp~.is 1~ h, 2.7 l~ [er novembre i956, ~ri "rotiu
de rappel l~ncép~r le go»ver!1~metlt Iégl\l 4QtlgrQil'
présjQ~' PilX .Imre ,N~', l'qrgf1nîsat,o~ qe~ :ti~tjQUs
Unies' a 'eu l~ respopsatjmté 4~ ff!Ïre l:esserl'~gres.~iOn
commise contre le peuple hongrois, puisque c'est ~.' ~~
moment que les télétypes de l'Organisation ont enre";
gistré l'annonce 'de" l'entrée de nouvelles troupes
russes et la proclamation -de la neutralité de la Hon-.
grie faite par' legouvernement légitime hongrois. Dans'
l'après-midi du 4, novembre, 'l'lJRSS. a 'opposé son
premier veto sur l~questioll" au .Conseil de sécUrité
[754?me séance], empêchant ainsi rles 'Nations Unies
d'agir, et Se protégeant contre les conséquences de
son agression. Mais, ce même jour,' à .~â deuxièrn~'

session extraordinaire d'urgence, l'Assembl~egénérale,
par 1s~ résolution lOQ4.. ·,(E~ ..H),à affirmé Iè;droit d!i'
peuplehongrois d'avoir un gouvernement tOl1feitl11e à
sc:s,aspirat!onsAnational~s et ~évçlUé'.à ~on iriqépendance
et,? sqnblen-etre.. , ','
8. .: Lê 9 novembre 1956, ~u çO\,1î.·sçle I~Jn~m.e sé~sÛmi
l'Assemblée générale a adopté la résolutionlOO5' (E$­
Uh 'dlfns l~qt1elle ellefa~sa!f'appe] .au 'Gouvérnement
de.l'Unipn' sôviétiqu~pbür qu'il.retir~,sâns plus .tâtdçp
$~~ torces dé .Hot;lgri~ et réaffirmait ,e'drqit':.dupetiple
hQrigrois·de tenir,;des éleëtions libres'sous'!es auspiè~S

de 1'0rganisation4es ,NationsUni~s.'Lemênie·jour~'

p'al':sa résolution 1006 (ES-II); elle afaifappel à

" ~/' :l,~/:ry.Z~5,
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l'Union soviétique pour qu'elle cesse les actes qu'elle explications qu'elle a déjà formulées. Je rappellerail
commettait contre la population hongroise et qui en- cette occasion - et je me >trouve être l'un des. signa.
freignaient les principes reconnus du droit interna- taires de la déclaration commune de janvier 1954 qui
tional, de la justice et de la morale, a répudié le régime anticonstitutionnel présidé pat
9. Le 12 novembre 1956, le gouvernement de Janos Jacobo Arbenz - que le mouvement de libération de
K~d~r a i~foymé par un télé~ramme [AI3341] le Se- !9;54, dirigé pa~ le colonel Carlos Casti.llo Armas, il
crétaire general que la presence d'observateurs de ete u~ authentiqu.e' mouvement, populaire c?ntt'e la
l'Organisation des Nations Unies n'était pas justifiée. tyr~nm~ d'';1n, régime de car~cte~e comn:umst~, qui
~1O. f,~ 21, nov~mbre 1956, l'Asse~blée généreie ~ avatt. dep~t\llle le peup~e ~at~mahen de ,1 exer~lc~ de
adopte la résolution 1127 (X!), soulignantqu'il étatt ses. libertés . f0t?-damentcles, c est dans 1e."'CerClC: d~s
urgent que l'URSS retire ses forces de Hongrie et que droits C?tls~~~utlo~~els du Guatemala e~ pour retabhr
cesse la déportation massive des patriotes hongrois vers 1l;. C?~stltutlonnahte que nous av0t?-s ,pf1~ les ay~es ~e
l'Umon soviétique. 1, jum 1954; le ~ouvement de libêration a. ete. UIU.

• • . quement et exclusivement l'œuvre de Guatemahensj
~1. Le 4.decc;mpre 1956, par s~ rêsolution 1130.(XI), la liberté règne depuis lors au Guatemala, où peuvent
14ssemblee generale a dema:nd~ une nouvelle fOIS que se rendre journalistes et observateurs de toutes sortes
de~ observa~e~rs ,de .l'<?rgamsatlon .d«:s Nations ,unies et où, ces derniers mois, la population a eu toute ll.'·
SOient autorises a penetrer en terrl.tOlre hongrois, Et, berté d'exercer ses droits civiques sans pression ni
en~n, le 12 décembr~, l'Asse~blée .,a ad~pté .laréso- intervention d'aucun genre, au point que, le 7 décembre
lution 1131 (XI), ou, elle declaratt. cat,ego~lquem~13t 1958, des p.ersonnes.qui avaient.pa~ naïveté appuyé la
que, en ayant recours, a la force armee, 1Union sovie- tentative d'instauration du communisme au Guatemala
tiql~e viol~t ,1'in~épenda~c~ de la Hongr~e, «:t où elle ont pu l'emporter dans des élections complètement
condamnait 1Union sovietique pour la VIOlation de la libres aux conseils municipaux les plus importants du
Charte des N~tions Un~es q!l'eUe comfi'l~tt~t en pri- pays. '
vant la Hongrie de. sa h~erte ~t de son I:nd~pendance 15. Nous avons ouvert nos frontières à tous les
et le peuple hongrois de 1exercice de ses droits fonda- étrangers et, depuis plus de quatre ans, des observa.
mentaux. teurs impartiaux ont pu vérifier la véracité de nos
12. Le 14 septembre 1957, l'Assemblée générale a affirmations. Même les représentants des gouvernants
adoptéla résolution 1133 (XI) ,où elle appuyait caté- communistes de Hongrie ont pleine liberté pour se
goriquementIa conclusion, figurant dans le rapport du rendre dans mon pays, pour parler avec les plus mo-
Comité spécial pour la question de Hongrie [AI3592], destes de mes -concitoyens et pour se convaincrepsr
selon laquelle la révolution qui s'était produite en eux-mêmes que le mouvement de libération du Gua..
Hongrie constituait une insurrection nationale sponta- temala était conforme aux droits les plus chers, et les
née, et constatait qu'il résultait de tous les éléments plus sacrés des Guatémaliens, qui ont rendu spontané-
de preuves disponibles que l'URSS avait violé la ment et sincèrement à leur libérateur, lors de sa mort,
Charte en privant la Hongrie de son indépen- le plus grand hommage d'affection et de reconnais.
dance pr1;tique et le peuple hongrois de l'exercice sance, qu'ait .connu l'histoire de mon pays.·
des droU fondamentaux de l'homme, que le régime 16. La présente délégation du Guatemala et celles
~on~rois av~~t. été imposé par !'interyention. a~m.ée de. qui l'ont précédée ont toujours manifesté leur .indê-
1Union .sovietique, que cell~-CI avait procede a des pendance de jugement et d'opinion. Les votes que
déportations en masse de Citoyens hongrois vers le nous avons émis à la présente session et aux sessions
t~rr~toire de.l'URS.S et, que I:Union sÇlviétiqpe avait antérieures de l'Assemblée générale ainsi qu'au Con·
VIOle les droits et libertés de 1homme garantis par le seil de tutelle sont la preuve la plus évidente de notre
Traité de paix avec la Hongrie en date du 10 février complète indépendance. Si .lesreprésentants du régime
1947. ". ," communiste imposé en Hongrie pouvaient donner-la
J3. Je devais rappeler cesrêsolutions de l'Assemblée m&l?le p,reuve .de l~ur 1ib~rté d'espri~,ilsauraieot.le
générale, que l'PRSS et le régime.imposé en Horigrie droit, d elever la VOlX. ~als, comme Ils ne. !e. peuvent
ont entièrement méconnues pour .bien montrer pour- pas, comme nous connaissons tous leur docilitéabsolue
quoi ma délégation s'est jpinte aux auteurs du projet à !:égard de l'Union soviétique, .~omm.e nou.s ~av?ns
dexésolution dont l'Assemblée est saisie lAIL.255]. qu Ils ne peuvent appuyer. leurs déclarations tem~rat~~
SUa .délégation du Guatemala a déjà, lors des débats depropag~nde surde .?1ellle!1rs arguments, nous, e~pe'
antérie~rsiprésenté ses vues sur ce qu'elle considère. rons que cest la der~ere.fOIS que nous aurons,a ~yo'
comme. l'un des cas d'agression les plus graves de quer la douloureusee~pee que le p~uple guatemaliel),
l'histoire elle doit maintenant revenir .sur . certains a vecue en 1954, car; SI mes compatriotes ont rempo~e
aspectsde.la question, .étant donné quedepuis l'adop- !a victoire a';l prix de leur sang et ~e le~rs souffr~ncesl
tion par l'Assemblée générale· de la dernière résolution Ils ont acc~etll~ sans arrogance les ~Ieqfalts de lahpe~te
relative à.cesujet on a appris l'assassinat d'Imre Nagy qu~ l~ur victoire .leur a valus et Ilss~ sont voues 'au
et du général Pal Maléter, jugés en secret, condamnés mamtlen, des d~OltS·.dont on a c~erche,· en. une heure
à, .mort,puis exécutés, ainsi que l'a annoncé Radio- funeste, a les dépouiller pour toujours.
Bp~ape~i:le16 juin 1958... '17.. Jevoudraismailltenant parler d'autres àspect~dê

14. :Sfmal~enu,qt,l'ill3oit à critiquer autrui, le r,epré.;. laq~e.stion·qu~ mérite~t de ..~et~nir l':tténti?n.n.o~
sentant du. régime hongrois imppsépat:J~URSS,dans seule~ent .d~ IAssem?l~e~mals, encore ·de 1~plmo
l'intervention qu'il a faite, au début ,de la discussion mondtalequl:cn est deJa mformee. .... ... ... '
général~' delatreizi~me session, le. 29< septembre lQ58 18. Le premier est: la mort d'Imre Nagy'et de;paI.
[163ênr,f!séancrJ], a· cru .bon .9.e ,parler. à nOl1veau~ <lu Maléter. '. Dans des ,conditions plus normales,,' il. ·serai~
Gu~ten:tala en se(jivrant. à Une virulente attaque contre déjà déplorable que des patriotes aient. subi la .peille
les Hays, 4u monde libre. Ma délégation se trouve donc de mort pour avoir voulu seulement rendre au. peuple
ainsi· obligée de répéter les observations, indicatione, et hongrois ses libertés fondamel~tales. Mais les cica •
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~ces qui entourent l'exécution de Nagy et de Maléter - données par le gouvernement selon lesquelles Nagy"et
sont encore plus odieuses.parce qu'il s'ar,ït de crimes ses collaborateurs bénéficieraient de. toutes les garan-
contre la,liberté, destinés à l'anéantir dans son essence, ties du droit d'asile. '
Il en cst. de même des condamnations à la peine de 23. Un autre fait qui retient l'attention de ma délé-
n:or~ prononcées ~ontre ~ik16~ Gimes, J6zsef ?z~- ~ti~n est l'attitud~ du gouvernement de Janos Ka~âr
lagyt, Fe~enc. Donat! ~olta1J' ;Ttldy~ Sandor Kop.ac5.1, a l'eg~rd du cardinal .Mi~dszenty, dont le seul crJ~e
FeNnc Janosl et ~lklo~ '~as~rhelYJ. P~ur ce 9U1 ~st e~t d'être deme,uré }idele a son troupeau et aux prm-
de Nagy et de Maléter, Ils étaient- en tram de negocier- cipes les plus eleves d'humanité et de liberté. Immé-
les conditions. d'u.t;te t;êve. ~vec les for~es soviétiq~e~. diat~ment après .le décès de ,S. S. le pap~ .Pie XII, le
C'est pend.ant qu tl négociait que ~aleter fut arrêté, cardinal hongrois, qUI represente les millions de ca-
En ce qUI .conce~ne Na~, ~'affa~re. est. plus. g~ave tholiqu;s de H~ngrie auxquels leur foi n'a pu être
encore, car tl avait trouve asile diplomatique a l am- arrachee malgré tous les efforts. du' gouvernement
~bassade de Yougoslavie avec d'autres me~bre~ ~mi- communiste, 3J.l..!l'\\Ùt dû se rendre à rtbme pour prendre
nents de son go~vernement. Au cours des négociations part au conclavechargé d'élire le nouveau pape. Toutes
en vue d'obtenir un sauf-conduit, les gouvernants les démarches faites en vue d'assurer la présence du
hongrois imposés par l:U~SS avaie~t l'~ssurance cardinal Mindszenty sont demeurées vaines et, ainsi,
qu'aucune mesure de représailles ne serait pnse contre les autorités hongroieeaont non seulement privé les
Nagy et les membres de son gouvernement et notam- catholiques hongrois du droit de voir leur primat par-
ment, en premier lieu, contre le ministre de la défense ticiper à l'éleètion du nouveau pontife, mais privé tous
Maléter. les catholiques du· monde de la présence de ce prince
19. Je ne veux pas faire l'analyse des questions [uri- de l'Eglise ll.'l conclave. Le refus des autorité:? hon-
diques touchant la compétence ou l'absence. de compé- groises d'accorder au cardinal Mindszenty un sauf-
tence des tribunaux hongrois pour juger des hommes conduit pour qu'il puisse sortir de Hongrie constitue
auxquels avait été pleinement reconnue.la: qualité de une autre violation injustifiable du droit d'asile qui
ministres d'un gouvernement, mais je tiens à faire mérite la réprobation de tous les peuples civilisés. La
quelques observations sur la violation' du droit d'asile requête spéciale que lé collège des cardinaux a trans-
commise dans le cas de Nagy.' mise par l'intermédiaire de lalégation des Etats-Unis
20. En premier lieu, il est évident que la jurispru- ~st dem~uréesans effet, comme l'i~digue l'article paru
denee hongroise reconnaît le droit d'asile; la Consti- a ce sujet dans. le, New York, n"!tes de ~3 octc;>bre
tution hongroise de 1949 le prévoyait également, ce 1~58. ~l apparaît e~le~ent, d apres des ~eclaratio~s
qui était naturel puisque c'est là un principe général f~t~s a la pr~sse :- .t'ep~que, .que l'octrOI,. du. dro~t
accepté comme règle du droit international. Certains d aSl!e au cardinal e~aIt necessaire parc~ q~t J~ rJsquaI~
gouvernements y font des réserves et apportent des mamfestemen~ la prrson ou ~a mort s 11 •était tom~e
exceptions, mais le simple fait d'être entré en négo- e!1tre les mains des commumstes hongrois ou SOVle-
ciations avec 'le Gouvernement yougoslave afin d'ob- tiques. }..,. ... "
tenir tin sauf-conduit pour le bénéficiaire de l'asile est 24. Le 22 octobre 1958,le)Vew York '.Çimesapûblié
lapreuve la plus tangible et la plus claire que,les nou- une dépêche de l'agence Reuter à Budapest indiquant
veaux dirigeants hongrois reconnaissaient comme va-. ,'qùe les arrestations massives de citoyens hongrois se
lable la notion d'asile. Sinon, ils auraient immédiate- poursuivaient. Comme les mesures répressives contre
ment réclamé que Nagy leur soit remis, sans se le peuple hongrois ont continué, comme le GOuverne-
préoccuper des conditions de délivrance d'un sauf- ment de l'Union soviétique et le gouvernement'imposé
conduit, et ils n'auraient pas fait de déclaration sur la par les communistes en Hongrie ont bravé les résolu-
sécurité des personnes bénéficiant de l'asile. La majo- tions -de l'Assemblée générale relatives au retrait com-
rité des pays d'Amérique latine, très attachés à l'ins- plet des troupes soviétiques et au rétablissement des
titution juridique que représente le droit d'asile, ne libertés du peuple hongrois, ma délégation appuie le".
peuvent manquer d'en condamner la violation, surtout projet de résolution actuel [A/L.255];' dont elle est
lorsque ont été entamées des négociations de bonne foi l'un des auteurs. Elle espèreque la censure collective,
qui sont ensuite rompues, d'où résultenon seulement par les Nations Unies, des~étes odieux.qui ont per-
une violation du droit d'asile .en tant.que tel" niais mis d'enchaîner le vaillant 'peuple hongrois fera com-
aussi, en quelque sorte, une violation de l'immunité prendre aux responsables que-nul ne pourra ajouter foi
diplomatique qui.garantit le droit d'asile. ' à leurs protestations de respect pour la paix, la justice
21. D'autr~ part, le fai~ que la capture de Nagy ait et les~roits de l'ho.m~le tant qu'ils ne Amettront, pas
étéperpétrée

i
par les troupe,s soviétiques aggrave l'at- fi;n v~lltablement, smcerementet. ho,nnetem.ent a .1~

tentat, car ces troupes n'avaient aucun droit d'agir en situation ,açt.uell~"et l~ur fera sav~)1~ egalement que le
tant qu'orgarieduGouvernement hongrois, puisque, m0!1de,cont1l1ue ,a sUlv:e avec vigilance les mesures
conformément aux dispositions du Traité .de Varsovie qu'Ils prendront a' ce sujet, ,"
du .14 mai 1955. applicables aux .relations. entre la 25. Tandis qu'à l'Assemblée générale. des Nations
Hongrie et l'URSS, la présence.de troupes russes en Unies l'URSS plaide pourl'indépendanced,cs"'peuples
territoire hongrois' ne devait en, aucune manière qui voient poindre gau~ede leur souverainete'Btqu'elle
porter atteinte à lasouveraineté de la Hongrie et que cherche àse poser en bhainpiotl,de la cause des pays
ces troupes ne devaient pas se. mêler.des.affaires ipté- non autonome~ et de .• 'l'anticolonialisme, elle. tietlt en-
rieureshongroises. ..... ' ....•. .." cha~né le plus malheuretuè des pay~d'Eurppe centrale'r
22. Ce .qui.. re~d encore plus grave .. lai~ta.ute.qu~.les sa:~sparler des.autres.peuples.q1!'e1le.a,.ass~ryis,. "':;;/"
troupes soviétiques ont commise en . enlevant 11l1re26.. Cest à'sesaetes etnon à ses paroles'que, l'on
1'{agy, c'est le fait qu'il ait été interné dans un""autrt:: connaîtra la sincérité desef(Q~:tsde l'Vnionsoyiétique .~
p'ays .d:rrière le. ri4eau '. de"fer ,.et .yendu,~,""S?~ç~~~aux etlvue, ~efavoriser les'relations pacifiquèset:la1)O~ne
~tttorltes "hon~olses· .• pour etre •Juge et execthte, ppur volonte .entre les Etats,' et l'un de ses actes,devra"etre
au,tant<J.u'on lluis,se le savoÎl', :aumépris des}sstlravces nécessairement. le ~rétabliss.ement .de ,!~liberté'.,ge)la
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~~n~~pa:n:e~~e;:t1r~~iitls t:ilt~\~~e~o~~~i:,e~~:~ ~.~~~~.h~t~iSien~l~:f f~~lti~~~~:ntddê~~êld~ ï~
Clue. les centaines d'agents communistes qui conti'ôlent vemenient qdl a tenté de rendre la. Iiongrielibre
le pays ne seront pas retournés en URSS, tant que le in~épcndante e,tneutre. Le général Malêter était \l~
Peuple hongrois ne ·pourra pas élire librement, sous soldat qui s'est battu vaillamment ~\U: la même enlISe.
les. aus.piees d.e.l'Orgnnisati~n des ~ations Unies, c~ux C~ sont ces açtes,ains~ ,que ~~~ cràirltes inspirées au
qUI doivent dmger son destOl, les pays du monde bbre Gouvérnement. de l'Union sovletlque par leur e.~emple

ne pourront croire à la sincérité des protestations de <l'le M. Nagy et le général Mnléter on~ payés d~
respect pour le droit qui émanent de l'Union sovlê- leur vie, '
!ique, , , . • ~2.pn élêmènt p,l,lrticulièrement v inquiétant de
~7, .Po\~r le.s gél'\ét'ntlons .hongrols~s d'aulourd'~\ll et i'nfl'qlre est la façon dont la loi t~ été appliquée, 0\\
~e. demaln, ,Ji reste ,~!espolr que 'ceuXl qut ,opprIment plutot ne l'a pas été. M, Nagy, le géî1éral Mnléter el
maintenant leur pays céderont devant la Iféprobation leurs compagnons ont étéJugê&'\ ct exécutés en seçret
'et lçs,appels de l~ppinion mondiale, et c'est pourquoi sans avoir eu la J>?ssibilité de se défendre devant le\tr~
~Organisation des Nations Unies ne doit mênager.aueun prop'res èornpatrlotes et le. reste 'dtt,Îl1onde. Et Il.ne
,e!f0rt.pou~ parvenir par. des ,voies pacifiques à rétablir .s'agit,p~~ de. cas isolés. L1 liste 'jmpressionnnnte que
~.eur hberte ct lellrs droits f\lndamentaux. le Conlltea dressée [A/3849~ am.o.WJ lV] des con-
r~8. .Quàpt à ,ceux qui 'sorl~ mqrtli ~éroiquementen ~an,tnati~~s publiquement .arn.oncées'd'~utre5 patriotes
combattant pour recouvrer leur Iiberté, seul restera le ~pms celebres ayant participe au soulèvement montre
~ou,!e~i~ de leurs exploits, inscrits .dans les annales combien ~'aut~es~éros, tlommes etcfemmes, ont sauf-
gloneuses de la révolution, libératrice, et les hommes fert. Et Je Sl11S bien obhgé de \ple demander, comme
,qui, comme Nagy et Maléter, sont tombés sous les le Comité l'a falt, si cette liste ~st èoinplète. Nous con-
~oups implacables du bourreau, figurêrQnt parmi ces tinuons à rece"oir des nouvelles d'arrestations, et de
c..om.batt~nt..8. C'e.st.à eux que, s.o.nt dédiées ces dernières jugements. Le nombre de.. ces no.uvelles qui pa.t'Vîè.. n-.
)ignes d'Un po~ple ecrit durant les journées tragiques n~~t ~u mo~de extéri~ur ira sans doute en diminuant,
de l'iny,asion dé la Hongrie: mats.JI serait faux. d'Imagme,r pQt.~r autant ql,'ela ré~

uP()1,1r" les" héros de Hongrie tombés au combat pr~ssl~n e? H.ongrle ~ouche a, s?, un.~ Ce seratt là une
une étoile se lève .brillante comme le soleil à l'hori- idêe tout a fait erronée de la situation,
zon, mais qui n~tonnaitra pas de crépuscule et 33. Tant dans son rapport principaf"q1,1c dans son
Jamais ne s'éteindra 1." , rapport spécial. de .. juillet 1958, le Comité a faitallu-

29. Sir PiersonDIXON (Royaume-Uni) [traduit sion.aux pro~édures de j~lstice sommai~e~ que pré\'o~t
'del'9ng1ais]: Quinze mois se sont écoulés depuis le la 101 h~ng~~I.se.,Il: est év:de~t q~e le ,reglllle:h~ngr01s
dernier examen de la question, hongroise par l'Assem- ~ pro~te de Ut!.\penode qUI s ~st ecoulee depuI.s sa res-
blée. Nous avions alors sous les yeux le mémorable t~~r~ti~n ~Ol1r raffiner~e5 mcth?des de surveillance et
rapport (11/3592] publié en juin 1957 par le Comité d mtl~ld~tlOn. La .police secre!e est. redevenue, une
spécial pour la question de Hongrie. Ce rapporteretra- :9rg~lll1sabon r~~Ol1!apl~.et p~raltav01f;. retrouve se~
çait .l'histoire de" l'insurreètion nationale survenue anciens p?~V01rS d.lsCfetlonn~res; les cttoy,ens. sont a
spontanément en Hongrie en octobre. et novembre n?uv~au a }a me~cI ~ arr~st~t~ops et d,e,detentlo~sar-

c- 1956, et donnait aussi des détails. sur, les représailles bltrmr~s;] o.rgamsabon J~l~ICtalre a: et7 re~amee,de
~i:le plus en. plus sévèfes infligées au peuple hongrois façon ~ servir les,.fins politiques du régime, a le ~at~e
p~r 'le r,égime J{â?âl" au c?urs des mois q~i qnt s,;,ivi aveu~lement. et, ~ li le fat1~t en ,s~cre~" Bref, ona .r~s-
l'~rasemf:nt 4e l'lllsurrection. Il confirmaIt nos pires taure en HI;mgrJe. tout 1nppar~l. d un, Eta~ pol~C1er
~ppréhensions au' sujet de la répressio'n·et des viola- absolu et prl~ toutes les précautions necessalre~pour
tions des <lroits de l'hol1l1l1e qui ont été perpétrées. ~~sl,'rer. le tnomphe, le..plus souvent clandestin, de

30
' 'L~A . 1" . .. , . . .. . ". IlllJUStice'et de 1oppressIOn.
. .. ssembee est mallltenant SaISIe du second 'tap- 3" A '.. .,', .'. ". . •. •

pori dû Comité sêcial. .sÔUr la 'uestion 'ide Hon rie ....: 're}le .est d~,nc 1!1 sltl1~bon traçl~l1e qUI eXIste
,[A/3849J, publié)e 14,~\!.metî358. Darts ,ce sec~nd a~Jourd hm ~n H~ngne. Qu est;ce qUI 1a renduepos-
rapport, le Comité s'ese. 'ilt)3igné deux tâèhe~. D'tin~ slble? Ellen <:st surementp'as 1effet de la volont~ du
Part, ila exposé les ci(cons1ancesde l'arrestation, dû' pellple hongrOIS et, commeoJl est appar~ ?~ f~9onecla-
jügerrielitét de l'exécu'iÎo~'hde M. Imre Nagy,du gé- tante~n octobre et.novembr~ 1~56, el!en a,,!raIt a,;,cun~
hÉral Fal Malétcr eti,~~eJ~'üi's compagnons et,' d'autre chance. ~e durer SI le peuple liù~~rols aVait la bbetie

\\ .part, Jh a procédé àuné enquête _ pout autant qu'il d~ chOIsIr.son 'P~opre mode de go_wer?ement. 0
étai.t .enmesu.Ï".~.de..•. Jè"fai.I'e'~.-. s.ur. les sanc.ti?n..s prises 35:. L.A.l .'Yérité.'. c.'est que la si~u..,ation':S.'1J.tu..elle en Ho.n-
depUIS la pubbcation de son rapport de Jüm 1957 gne t:~~lsteque par la volonte du l:c",lvernement de
ç0J.ltre ceux qui avaient particlpé à la \~évolte <le .1956. l'Union soviétiqueïqui est prêt' àéclase~ par la for~e
:C(seêond rapport· inontreà •suffisancA-::q'dê, dans cet tout défi porté ,à son autorité ouà. l'autorité. de'ce~lC
1riteiva}lc, 'la, botte' de Ja:répression et de l'ôppressionqu'ila mis au Po.uvQir .en Hppgrie. Le& troùpes so:vié-
s~~st'i:lppesantie'plus lourdement encorè sur· l'infortuné tiq1te~J~n'lIpngriese #ennentpeut-êtr~à l'arl'îèr~
peupl~ hongr()is.o " .' .' ..".... '" pll,lll, .mais le peuple hongr()is saitqu'~llessont là; 11
31. Le g6uv~ritement'du~au:ne~Uni tôut commè n'ap~s ()J:1p!i~ lc9$§~e~; .~. 'sans.doutepris bonne,note
l'imtnensem;ljol-it€()ês gouverneiriettts 'r~réstmtés 'ici de 1aV,?rbssement ~anè~\ en a':~l~ 1958'ls,el~n l~qu~1J~
aujourd'l1ui, 'â 'appris avec horreur et indignation l'exé- .Çiouvel!1et':'entde 1tJmon~ spvletlqu,en,h~s~~era!t 'pas a
cütion.~e;M. 'Nagy et'du. général Maléter.· Dà:ns.leur ~~, s~rvlr ~ ~0';1v;~u .de,~eschars e'3 HO,l1~ne ,sil qf?re

~ coniniùniqué tlu,16 juin,..,1958 2; les autorités hongroises ~ct\!ely etait serleuseme.?tm~n~ce. Dans. ces con,~.
èJ ont..tteflté,de justiJier,c.eta~~e en Po~aÎ1t,diyer~esac~~- ... 2,C!.col1imurt!qué a paru da!lS le n~tiiér? dit 17. jUin.;J95~.

sations~contr%ce.s deux 40m1Il1s,. Les, motifs J?voques du fVtszabads6u~ l!ileJra:4!1çtlonenanglà~s.a~té pil~bée)e"
" li' ." >')~ ",~ .. "," , .' ,"'. ,"<" .... .' ll~.IUI": par la m!!lSlpn,pêffi!~n~te de Ja :R~pubhque'IJOpulalr~
1 Hungrfa/en Jlamas "Nosolros, MexiCO, 29 décembre 1956. hongrOIse auprès deI'OrgamsationdesNatl()r1s'Unies. ," ,.
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tions, il estmnnifestement impossible de prétendre que pertnettroïit ~u vaillant:pc:«ple hongrois, rétabli dans
Ja situntion en liongriesoit une question d'ordr~ pure- "Ses dr9its, de retrouver" la liberté· et :l'inûépe~dance
'ment national, qui Intéresse exclusivement les auto- politique. . (
rités de c~ pays.l! n'en êst r~en. Ell~ rés~~1te directe- 39; q Par une coïncidence aussi âmère <J.u'itoniqu~, ce

.. n\cntde l'luterventlon armée. d uneptllssanceétrangère dêbat a commencé le lendemain du dîxième anmver-
dans les affaires de l'Etat souverain de Hongrie e~ de saire de l'adoption de"la Déclaration 'Universelle des
ln.menaee.constante d'~ne nouvelle interv~nti0!l armée, droits. de l'hom~e, cette proclamation d'!Jne chart.e de
et cette mgére!1ce - JI ne faut pas 1ou~her - est conduite humaine valable pour l'ASIe,'!'Afnque,
miÙntenue depuis plus deux ans, au mépns le plus l'Atnérique,etaussi pour l':e:urope.
flagrant des, a~pel~ réitér~s .que l'Assemblée ~énérale 40. Selon les termes mêmcs'âe la Déclaration,c1il
Il adressés a 1U!110n sovlé~lque et aux autorités ac- eSH~s~eritièl que les 'droits de .l'homme soient 'protégés
tuelles de Hongr.le pouy qu elles mette,n,t fin aux,m<;- par"un régime de d::Qitpour que l'homme ne soit pas

• sures de répreSSI?n pnses ,~ontre le peu~le .11,ongrols contraint, en suprême recours, à la. révolte contre 'll;l
et respec~ent .ln .hberté e~ 1~ndépen~ance pohtique de o/ranni~"et l'oppression". . .' ,

-0''. ~Ollgrte, ~U~SI que l,a jouissance par ~e peuple hon- 41, En octobre 1956 le peuple hongrois a:vmt atteint
\lOlS des droits de 1homme et des libertés fonda- ce'suprême recours. 'C'est te 'mépris de" dtoits de
mentales., .., .. l',J1oW.rIle qui, ,pour Citer encore la Déèlarat'ibn, "a con-
36. Telle etant .la ~ltuatton, le. Royau~e-Um. consi- duit à des actesde barbarie qui révoltent la conscience
dèr~ q,ue l'Organisationdes Nattons Uol~s .ne 1?eut s.e de l'humanité". .
déslnteres.ser du sort d~ .peuple hong~Ol\), 'Lmms d?l~ 42. C'est parce que les événemel;lts de Hongrie ont
au c~ntrmre demeurer.saiste ,de la qu~stlon. e Co!Ulte révolté .la conscience de l'humanité que l'Or 'nisation
spécia! pour la question ne Hongrie a accompli sa d' 'N" 'TT' . doi . l~ch' a. ga. '1
tâche avec. une impartialité et une efficacité remar- es o,. atl~ns urnes ne Olt pas re a n er

d
S~t VI,gt an.ce

" quables et a: consigné ses conclusions dans deuxrap- et doit ~ e~orcer, avec tous les mo~e St' 0 . elle. d~s-
. rt d tés par ses membres ù l'unanimité, ' Nous pos~', de faIre cesserce!te cruelle ':lOl.a.lQn d~s. ,droIts

~vosn: t~.te grande re~onnaissancè:'àu Comité pour la I~ltl~nahbles .d'un des me.~bres opprlmer2de,la commu-
~ d t Il 'est . t' d 1 d bilité nau e umame, 'l~çon on· 1 s es acquit e es :our es responsa 1 es .' i.· • ,... • • .

,dont il a été réinvesti. Il convient de remercier aussi 43.. ,~. ZO~INE .(Umondes Repub~ques SOCIalistes
Je représentant spécial de l'Assemblée générale pour sOXletlq~es) [t~admt dU,ms!eJ: Ce n ~st Ras la" p'r.e-

<' ,~,1Il, question de Hongrie, S. A. R. le prince Wan ml~re fois que)Ass~mble~ generale,des;Natio~s Ume~,
Waithayakon, des efforts énergiques qu'il a faits pour grace a,px ~tats-Ums et ,a qu~qu~s ?lutr~rlrtats OCCl-
entrer en pourparlers avec ~e -Gouvernement de l'Union. denta~x, det?u~ne. son att~nt~?J!. ,dur<7.g1e~ent d~s
soviétique et les. autorités de Hongrie en vue d'at- problèmes qUI 1intéressent di§e.cteI11en~ et qUI sontde~
teindre l~s~ôbje.c.:.ifs des Nation.. UXiies. Si ses efforts fims P,fT .la Charte des~ati~ns pmes~e~. pe~d ~n
n'ontpall'\ abouti, il n'en estptls 'responsable. Il est temps a dlscpt(\r d.e~que~tion!l ~n~s.tantes,~rqagt~~res
probable que les renseignements qui .parviendront C?t de ca.l'actere ~rQvoc3;teur qUI dlmlnt~ent 1aut~mte e~
désormais au monde .extérieur sur la situation en Hon- le pr~stige de 1Ot\g~rnsa!ion des ,Nati9n~ .Unies.' ~U1
grie seront assez limités. Da.ns la conjoncture actuelle; ~ontnb~ent aaggr~v~r ~tnonpasa~tterlUet:~,la tension
il paraît doncJo~t à fait justifié d~inviter une person- InternatIonale. "'."~': . , ",
nalité dont .les capacités,' l'autorité et l'intégrité sonJ 44.. "Person~e ne,peut -IIi ne dôjt se,prononcer ,snr le$
incontestables" à .établir les faits marquants'Pintéressant. d~ssous véritables ,de l'intérê~· cori&tant :etmalsain
rappli~ation des rés~lutions r~la?ve~ ~ la Hqngrie ~t rr.aqîfesté par l;es ~ilieu~'-dirigeant~ deso.E~at~,..U~is à,
aen rendre compte a l'Assemblee generale. SIr Leslie· 1egardode .la sItuatIon.dans Jesopays socIalistes:. d ~u-

Munro est .u,", hom!Uequ} .réunit toutes ces 9ual!té~. rop~ çentrale,.et~J,"ientale,ains~qu,e;'da,~s..,~'~utJ,"es' pays
En sa quahte d'ancI~n preSIdent de l'Assemblee gene- paClfiquel).quI ont""~eçou~ Je Joug.lmpçrta1\ste,.et fon-
rale;il apportera à sa tâ~hetout le prestige de cett~ dent leur, v:f~ .sur.d'aût,::es b;1ses qti~'celJe~qui ,c9riViep.:.
charge et symbolisera en sa personne la grave ptéoccu- dr~entaux msplrateurs.. ,du. blocagr~ss!f .. de ,1 Atlan-
pation avêè 'laquelle l'Organisation des Nations Unies tique nord. Cet intérêt n'a rien,à;voiravec l'attachemeli.t
continue à envisager la situation' en Hongrie., à la liberté, à la démocratie,. à .]'humarnsme ~t aux
~37. C'estpou~quoimonpays est l'un des auteurs du droits de~'ho~me?u'i.lsaiment<\· proc!ro.pcJ,". et qu'ils
)projet de résolution [AIL.255] qui nous est présenté ~mt a!fiche,,~WQ1.lrd1l;Ulen.core ,pour ,diSSImuler leurs

fpar l'Argentine et 36 autres pays. Le Gouvernement mtentlonsventable~,." ..,0 .,.' ,.:

du Royaume-Uni appuie. sans réserve ce .projet de 45. ·Lesmilieux impérie1istes de l'Ouest eten:premier:
résolutiQ~. Il considère que l'Assemblée,!;énérale<doit lieu des Etats.,..Unisredoutent les 'forces çrpisSantesdu, ~
approuverPle ~apport de juil.let 1958 du Com~téspécia,l socialisll;te'~t, d~ la: ..dêfiÎocra~e, dans Je~ pays' d'Europe ,,',:,
po?r la, question ?eHongne [1/3~49]. et .le •rapport et d'ASIe, .partout.· ()u'les: ·.peuples;.luttent .'pour·,Jeur.
presente par.lè. prmce .. Wan' Walth!1yakon 'en" déèerilbre. . libërtéet' Jeur,indépendaitèëvéritable's,';)Ce quVles';me't.'··
1957 [AI3774l~réprouverl'ëxécutiorid'ImreNagy et' hors 'd'euX,,~ce sbht les'succès etJes réalisations dl!:
de'ses compagnon!!, déplorer la: répression qui contintie . nouveau ·mbnde' socialiste,'quiavapceà pas degéai1t~")'
à s'«;fercer.en Hongri«?-et",~nfin,.co1Jdafu~er Je ,mépris' sur Ji voie dtipiogt'ès,'qui' jette]es,ba.'Sèsd'.qne·yie~,
p~rsl~tant dont ·rURSS),~f·l~s autorités horigroises digp.e..·de', 'l'homme" qW·représentëlrespoit;'de,.··t'oute
teltlOlgnent 'ellvers l'Assemblée. '. ." '. "" ' ." .. , ..' l'humanité etdetouslles.: pe1tplesquisubisse?tencore

0

38. Pour conclure, bien qu.e tàntd'appel~\anaIcigties lejoU~ etl'esclavagè'de l'iJi.pe~~1jsme·i ••...••..• <' .....• "{ ..
n'.aillntpasétéentendus, je tiens àexprim~rl'espoir 46. 31l.es milieux,.agressifsideJ~Oû(\st e~rilgènt d~voil":
ferventque;'i:même ~cette·hetl.re. tardive, l'Union' sovié- que' lrhistQire'. se' déroulè'exàcten:lt~l1t .comme l'avaieAt'
tiqUë!. ·et .. les . autorités: hongroises ..mettront: ,fin •. à "Ja prédit .·les •• geànfs de..•• l'lÎuma.nité;l .... MaJ?C:'::.et',:LéfiHl~;;o
rép~essionen .Hpngrie"restauretont ·.le: .respecf.dès. 4 commecl'avâieobaffirmé l~s,cômmumstês:<Le:socl~1isniê'
drOlts·.de'l'hoirime et des libert~sfondamentales:'ët croît,.:se r~hf/Jr.éeét\.§è .développei•.IV:est' dc;rv.enu\Ul'l'J .
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systèm~ mondial, une.force irrésistible contre laquelle vention des Etats-Unis et du Royaume-Uni au Lib;
les agresseurs actuels se briseront les dents s'ils et en Jordanie ne nous obligent-ils pas tous à médittr
essaient de mesurer, dans une guerre, la puissance de sans cesse sur 19 rôle et la responsabilité qui incom.
ce monde nouveau, De même qu'il est )'ain de vouloir bent à chaque Etat en ce qu, concerne le maintien e~
empêcher la terre de tourner, de même il est impos- le renfcrcement de l'Organisation en tant qu'instrù.\
~ible .de faire revenir l'lûstoire à l'époque bénie pour ment efficace pour la sauvegarde de la palx]
les. colonis.at~u&'s où, a~l ~lC?ye~ du fouet et de m~nus 51. Non, nous ne voulons ni ne pouvons nous enga.
presents, 115 se c~ndUlSatent. Impunément ~n mal~res gel' dans. la voie tracée par les milieux agressifs des
en Europ'e, en .Aste, en AfrIque, en Aménque latine, Etats-Ums, du Royaume-Uni et d'autres pays qui
comme ~'lIs étalent chez eux. entendent légitimer la transformation de l'Organisa.
47. Heureusement pour l'humanité, ces, temps som- tion des Nations Unies en un instrument auxiliaire
bres sd'nt révolus ~t les peuples veulent vivre et vivront auquel les diplomates et les militaristes américains

)lutrerrient,que selon les règles prescrites par les "mono- auraient recours pour intervenir dans les affaires inté.
poles américains et autres. Plus tôt les partisans ocei- rieures d'autres Etats.
dentaux de la po}itique.d~ la "positic)ll rdè force" s'en 52. Ln délégation, soviétique a déjà eu l'occasion de
rendront comp!e, plus tot Ils comprendront que la terre souligner que l'inscription à l'ordre du jour de ques-
tourne et continuera de tourner dans le sens du pro- tians du genre de celle que l'on veut maintenant faire
grès pour s'acheminer vers une démocratie véritable examiner à l'Organisation des Nations Unies ne peut
où le peuple lui-même gère .ses affaires, mieux cela servir aucune, fin utile bien au contraire. Quant aux
yaudr~ ~ur eux-mê!"es, pour toute l'hu~anité et pour délégations qui ont inspiré la discussion de cette ques-
le maintien de lapaix dans le monde entier. tion à l'Organisation et à celles qui, pour diverses
48. Ce que je dis ne plaît peut-être pas à certains raisons, n'ont pas encore trouvé le courage de s'élever
membres de la délégation américaine et d'autres dêlé- contre cette nouvelle provocation, qu'elles se deman-
gations, mais ce n'est pas notre '~il~te s'ils s'efforcent dent une' fois' de plus où elles poussent ainsi les
ici d'ouvrir une, discussion idéolo~que et d'exprimer Nations Unies, qu'elles réfléchissent au rôle peu relui-
leur hostilité au socialisme du haut de la tribune de sant qu'elles assignent à l'Organisation internationale
l'Organisation des Nations Unies, Nous ne sommes et aux conséquences qui 'peuvent en découler pour
pas d'avis, de faire des différends idéologiques un sujet elles-mêmes.
de discussion à l'Or~nisation. Malheureuse"?ent, c'est 53. Puisque l'Assemblée générale est néanmoins
ctp..que font c~nstatnl11lent~ so?s tous les pretextes ~t obligée de détourner son attention des problèmes in-
meme sans .pretexte, les repre~e~tants ~~s Etats:Ums terriationaux réellement concrets et urgents, que l'on
et ~e certains autre~ pays qUI, .~tll!lt hes aux. E,:tats- cnus,/permette au' nïoins de tirer les choses au clair et

o UJ?lS par des engagements rntlttatres, et politiq~es, de démasquer ceux qui empêchent l'Organisation de
~ssent c~mme les parents pauvres .d un c;mc1e. riche rechercher des- décisions utiles et constructives en lm

'qUI ~ut ~ecompc.nser..ta bonne condul!e mats qUl.peut imposant sans cesse des questions inutiles et imagi-
a?SSI pUD,Jr la deso~~ssance. En qU~)1 la Hon~rl~,!a naires,' Qu'ils ne s'en prennent qu'à eux, les meneurs
vie et ~es efforts ~reateurs ~u peuple hongrois mté- d'intrigues qui veulent compenser les échecs de leur
~es~ent-tls c~ esprits compatissants? Tou~ cela ~e les politique extérieure et le fiasco de leur politique agrès-
l~~er~ss~ vraiment pas plus que les neiges dlan~ sive d'équilibre 'ffau bord de la guerre" par des succès
nlntere~sen~ le~ gens qUI en parlent. CeJ?C!ld~t! ils, dans le domaine de la "guerre froide". Là non plus ils
sont prets a !atre .ce que ~emandent ce.~atns milieux n'obtiendront ni le succès ni la sympathie des peuples.
d~s ,Etats-Ums qm poursuivent une politique d'agres- •. , .• .. ' l'., ••
sion directe ou indirecte et qui n'abandonnent pas 54..on a deJa.fait etat, let, de données preetS~s et d!l
l'e~ir de resta~rer les régimes capitalistes renversés t~~lgnages qUlmont~~n~ l~. caractère agressif de la '
par'1e peuple en .Hongrie et dans d'autres pays socia- politique des Etats-Unis a 1egard des pays du camp
Îistes, C'est ainsi et ainsi .sëulement que l'on peut ex- socialiste. Les événements de Hongrie ont-.été l'une
pli.que! l'inscriptioli', ~e la prétêndue .question~'7\HOl}- ~e~ ~onséque1!'~es ,p~ la politique ~te, "de libération':,
grlea l'ordre du Jour de la presente, seoSJonùe engee en politique etrangère officielle aux Etats-Unis ,

D l'Assemblée g~nérale. il ,,' "et si dangereuse pour la paix 'et la sécurité des
49.' cé n'est pas )~premièl:e, fois que l'URSS et peuples., "
d'~uttespays ~ciaHstès se heurtênt aux tentatives que 55. Il est prouvé par des documents que la prépa-.
font .les impérialistes pour," intervenir . dans leurs ration et l'organisation du soulèvement contre-rêve-
afiairesintérieures,,,mais ils sonten mesure de se dé- lutionnaire en Hongrie ont été le fait des services de
fendre.iCependant, les choses s'annonçent-bèaucoup renseignements des Etats-Unis et d'autres puissances
plt,s, mal pour certains' pays--je pensé surtop:t .aux occidentales. Les éléments contre-révolutionnaires de
petitspays':'qUi,aujourd'4ui, n'ont pas ,lec0!trage Hongrie étaient organisés d'avance et étaient dirigés
<l~~nyisager,l'aveniret,de sbngeràla.situatiou' dans de l'extérieure , Ils possédaient leur centre directeur;
laqu,elle"'ils ·s~tJ,"(juveraient si l'on laissait les 'Etats-'desgroupes, spéciaux"avaient été désignés pour s'em-
UrPset quelques; autrespuissanèes occidentales' se parer des dépôts d'àrmes; -des objectifs déterminés
sernrde'l'Qrganisation'desNationsUnies pour inter- devaient être attaqués à Budapest et dans d'autres"
venir brutalement dans les.~airesde ces p~ys,qui villes; des 'moyens-de transport avaient été mobilisés
n'on~ pas les moyens ge résister aux forces qui atten1 pour)'approvisionnement en armes et des lieux' ,de
tent' à leurs droitssouvei'ainset à leur indépendance.'>" distribution 'd'armes avaient été fixés,
50;L'agre~ion:'commisepàr'leRoy~tüne-Uni, la' 56.' Les plans de la contre-révolution de' Hongrie
Frauce\et Isra.~lcontreJ'Egyptenenous<aurait~lle avaient été dressés aux Etats-Unis; des détachements'
do~è tien appris à noûs,Membrês. de "l'Organisation' de fascistes horthystesavaient été entraînés. etinstruitë: 0

d~sNa:tions Unies?, Le complot fomenté l'an .:dernieri' principalement en Allemagne de l'Ouest; des saboteurs-'
par l~sifn~êrlalistescoIltre~la Syrie ainsi que l'inter::' et, des', armes', avaient été ,introduitsilléga.lement. en

"
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Hongrie à travers l'Autriche. Il s'agissait d'une véri.. que l'adresse exacte des cëntressupversifs de l'Ouest
~tnbte intervention des forces armées de l'impérialisme qtli agissent contre hi Hongrie et, 'es) autres pays socla-
dans la République poptt1nire hongroise et cette inter- listes ainsi que le nom deapersonâes qui organisent
vention aurait pu amener ln guerre en E\\rope centrale ces activités dangerêuses pour la paix.
si le peuple hongrois et ses amis fidèles n'avaient pas 60.. Ce même document ëenârrne en outre que ces
arraché les griffes des provocateurs et des aventuriers. activités n'ont toujours pas cessé, Dès le printemps de
57. On pourrait clter des centaines d'exemples mon- 1957, les services de renseignements américains et
trnnt que les services de renseignements étrangers, et britanniques ont commencé à organiser un nouveau
en premier lieu ceux des EtatS-Unis, ont mené et con- soulèvement contre-révolutionnaire en Hongrie. C'est
ûnuent de mener une activité subversive contre la ce que montre, entre autres preuves indiscutables, le
Hongrie. Que l'on se eouvienne, par exemple, de ce fnit que les services de l'Organisation du Traité de
qu'a raconté l'espion américain Peter Remiër, qui a l'Atlantique nord (OTAN) qui ont participé .à l'orga-
été arrêté par les autorités hongroises et qui, pendant nisation de la révolte contre-révolutionnaire de Hon-
le soulèvement contre-révolutionnaire, agissait en qua- grie analysent maintenant les raisons de leur échec. Je
lité d' "officier du service de renseignements" d'un pourrais citer par exemple la Çeneral Military Revlcw,
groupe armé ,-. qui opérait dans un des quartiers de organe quasi' officiel du bloc militaire 'agressif de
Budapest. Le 26 novembre, il s'enfuit e~ Autriche où l'OTAN; cette revue est placée sous le patronage de
il fut aussitôt appelé à travailler à l'organisation d'ac- personnalités aussi connues que les généraux Gruen-
ûvités subversives contre la Hongrie. C'est le 'fameux ther et Norstad, qui se sont rendus tristement célèbres
agent et espion étranger Bela Kirai qui dirigeait ces comme spécialistes de la propagation de la psychose
activités pour le compte des services des Etats..Unis. de guerre, ainsi que des représentants du commande-
Conformément au plan approuvé par Kirai, Renner et ment militaire de presque tous les pays de l'OTAN.
d'autres agents de son'tespèce étaient chargés notam- Parmi ces personnalités, on relève également, ,le,:,nom
ment de diffuser en Hongrie des publications sédi- du général hitlérien et ancien bourreau Speidel, un de
tieuses, de constituer des dépôts d'armes et de maté- ceux, apparemment, que les champions américains de
riel de radio provenant de ~'O-"est ,et Introduits secrè- l'humanisme recrutent maintenant en grand nombre
tement dans le pays, d'enrôler" dènôuveaux membres pour renforcer l'humanisme, les droits de l'ho~~ et
dans les groupes clandestins, c'est-à-dire de préparer les sentiments pacifiques à l'OTAN. c,

un no~veausoul.èvemen;t, armé con~re la R~pub1ique 61. C'est ainsi que dans le "n\1~éro 8 de l'année der-
populaire hongroise, VOlet ce que dit Renner'i nière de cette revue quasi' officielle a paru une "étude"

"Le lieutenan;t l?e~sy, de.l'~t~t-~ajor gén;ér~l, ai~e remarquable 50US ce titre très significatif:. "L'année
perso'.!'nel de Kirro" est arr~v~ a V~enne.. Kirro a f~t secrète". L'auteur de cet article, un certain capitaine
c?nnalt~e par sein mtern::~dl~r~ qu tl avait pu obtem~ canadien nommé Goodspeed, s'est donné pour tâche
d Amérique tout ce qu tl deslrrot... Il a demande n'étudier en détail les questions relativesaux activités
qu'avant son'~e!our, 10 jo,;,i'S plus t:,:~d, on étàb~ss~ subversives contre les, Etats ,indépendants età I'orga-
un rapport precis sur les resultats déjà obtenus ainsi nisation de complotsàrmês en vue de renverser les
qu:une li~te c~mplète de~ types et qu~tités d'ar!"es régimes existants, dans ces Etats. Expliquant les .;
qUI. devaient etre e!1voyees en. Hon~le ...: Le be~- raisons 'qui l'ont poussé àentreprend're un travail
tenant Decsy m'a ~galeme~t.l~for~e.qu'il Pfmrr~t aussi inhabituel, l'auteur Indique qu'il a décidé de
envoyer mon courrier destine a Kirai par la valise combler une lacune dans la formation des officiers' des
d!pl~matique de la mi~~i0!1 ~es Etats-Uni~ et qp'il armées de l'OTAN; en effet, dit-il;' "dans le passé
s était entendu avec la<'l11SSlOnpour que Je puisse récent les militaires ont accordé trop peu d'attention
continuer à utiliser ce moyen après son départ." aux détails techniques.sdn .coup d'Etat; °etJe coup

J'ai cité textuellement des extraits du témoignage de 'd'Etat n'est pas étudié dansIa plupart des écoles mili-
Renner." ,taires". Quël·dommagel .Y;' a-t-il donc encore 'tant de
58. Est-il nécessaire de demander d'oit venaient les coups. d'Etat à ëxécuter.en Asie, en Afrique,,,en Eu-
arn:tes d~s O;1m~ants cland~stins hongr0.is .1<?J;,Sq~e la ~ope,., qu'~l. ~aille ~'ensei~ner" êette nia.tiè~e?~n~/, d~s
main qUI guidait leurs actions est aussi visible(La ecole~ spectales? Cetarticle donnedes. îndications ,pre-
liste de ces faits, qui prouvent la participation directe cises aux; officiers de. l'OTA:Net à leurs. ~gen~s dans "
des organismes américains, y compris .les services di-divers pays sur la façon d'organiser .l'activitê clande~;.
plomatiques, aux activités subversives et au soulève- tine, de fournir desarmes aux' conspirateurs et d'assù..
ment armé contre les autorités populaires de Hongrie, rer la liaison avec l'étranger. L'auteur n'oublie pas non
pourrait :être allongée ,à J'infini, mais je ne veuxpaspl~sl'établissement ?e listes noires-dès pe!sonn~s q~i;
abuser du temps de l'Assemblée. Ces faits ont été suivant une expression-rappelant la t~rm1tlQlogt~ bit-

.portés à la connaissance de l'opinion publique mondiale Iérienne, doivent être, mises "hors d'état d,~ nuire",
p~r}e Gouverneme.nt hongrois,p~r l~ presse hon~oise 62. Quiconque parcourra cet article comptel:ldraqu'il
amsi .que par diverses organisations': progressistes :~~ s'agit derien·'d'à)1ttêc\}Ue ,d'une analys~·· du. bilan
9'autres p~ys. .,... ....' . '.. . de'l'expédition entrepdseparles[amate\lrs d'aventures
5,9•. Je ne vais pas non plus 'prendre le. temps:de de l'QTANcontr~, la Républi,que populaire hongrpise;
l'Assemblée'.' pour énumérer d'autres témpignages. !qui ce sont purefl1,entetsimplelnetlt lies directives données
montrent que certaines' .puissances d':B:\li"ope,ocçiden- aux éléments subversifs. qqj tnun~ntdénouvellespro-
tale ont~té directeinent mêlées·clwr.événements de vocations contre lespayssociallstes. Vauteurdecet
Hongrie ~t qu'elles préparent 'de. nouvéaùxaetes de . article de directives déclare' sans: se gêner 'ql1e,:I!là o
s~botage et'de nouvelles aven1lrresèontre la liberté des guerre' menée" au moyen d'armes de type classique
peuples so~ialistes: ... Quiconque.aurâit encore.lemoindre devenant de .plus, en plus .coJÎ,teuseet, "inc:eriaine ... le

'. doute à ce sujet peut .se·.teporter autexteintégral'de ·coup·'d'Etat·.jouera ,un rôle ... croissant.dl;1nsles,plans
'\Ja, déclaration"de Miklos.szabO publiée dans unconi- militaires futurs'~f" Voilà ce que .eJit.· l'::IÛicle, en

~uniquédëpresse de la mission 'hongroise.·Qn y indi- question. . ' . " '
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forc~', s'~mpJoieQt à {\!I~\tjet~il' la majorité d~ ~)'s
clumond~ et cher.chent à entraver la ml,\rchc: ~
avant de l'humanité selon les lois qui président nu
cl4vcloPPClllent de ~a lioPê!é. Sous. le c<mvet:t d'une
"lutte contre le ~;ommumsme". 115 s'efforcent de
soumettre à leur dominf\tion un nombre toujO\Il'S
plus gl'nnd de pays, incitent à supprimer les libertés
démoc;ratiqlles, menacent l'indépendance nationale
des Rays ctJ.pi~alistes évolués, veulent, sous uneforme
nouvelle, imP9ser leur joug aux peuples libérés et
mènent systématiquement tille action subversive
contre les PilYS soclaliates. Par leur politique, cer­
tains milieux agressifs.des Etats-Unis s'emploient il
ra~~~mbler autQlIl' d'eux toutes les forces réactiO\l-

. nai~es du, monde cnpitalis~e. .Ainsi, c~s miliewc
deviennent le centre de ln réaction mondiale et sont
les pires ennemia des.masses.populaires,"

Les"faits. dOllt nous sommes tous témoins et la vie elle-
même confirment l'e,xl:\cûtude de cette analyse. .
69. Les instigateurs étrangers du putsch.de Hongrie
ont été énergiquement repoussée, leurs plans vi~'\nt il
renverser r~~~ la foree le, gouvernement populait:e de
Hongrie om,: échoué. Cependant, à l'heu~e açtl,lelJ!l,
maints indices nouveaux montrent que les activj~és

subversives des Etats-Unis contre les pays du camp
socialiste.continuent, s'Intenslfleut même, De nombretix
faits prouvent que .les milieux dirigeants des Etats­
.Unis sont loin de renoncer à leur politique déel11t~
d'intervention dans les affaires des autres pays. .
70. Un communiqué spécial de la Maison-Blanche,
publié au nom du Président des Etats-Unis le 30 dé­
cembre 1955, soulignait, que la "libération" des-peuplee
des pays de dêmoeratie-populaire. "a été, est et demeu­
rera jusqu'au succès fin;ll l'un des principaux. objectifs
de la politique extérieure des Etats-Unis".
71. Le 23 avril 1957, le Secrétaire d'Etat des Etats­
Unis, M. Dulles, déclarait.ce qui suit à une conférence
de' pressee

"Pendant longtemps, nous 'avons constamment
exposé notre point de vue au sujet de la libération "
des 'satellites-c'est le terme qu'il a employé-et
je pense que cette préoccupation doit entrer en ligne
de compte dans tout examen général des bases de
notre politique étrangère." .

M. Dulles a tout récemment encore confirmé cette
positicn dès ,Etats-Unis dans un discourspronoucê.à
Sah-F:r~ndsèo., ' ': -:

72." t'ouy'e:r~\lr~. par. le" Çongrès"des Etats-Unis;' ~n
vertu de, ~a. loi: 'd~ sécurité mutuelle de 1951, d'un crédIt
annuel depl~.s de ,1QQ,.millions de .dollars 'pour finaneér
l~s:a~tivit,és d~e~piopl}age, "de sabotage et de te.rrorisnie
,dll'lg~es cQntred'autrespaysf nôtamment les paIS
"socialistes, constitue tin acte sans précédént dans, lèS
'relatiQn.sen~re Etats, unç~iotation sans égale d,çs
.normes du droit ,international. '
73.; il: es~ ~~actéristiqtl~' que; certains sénateurs,~t
membres du Congrès préconisent sans çes$ed~~ pJp..19
visant,à. cr.:éer,ouv~rtetnent, spus rét'{Îd~ .du, I,>r:ési4~nt 0 \]

des Etf;\ts"lTni~, un) ser:yic~, sp~cilil cJe IUtteçpu.tre' lçs
pays~ocialj~t«:s: ,çe~t a;i~si, Pfl~' exemJ.>I~,·que, ~9ut
.~éc~m~ent,,\ l'~~; ,!~eJ:~ier~' M, I>,ougla~,' s~nat~ur. 'd,e
I)I1lmo~s,. a:pr~~~qte,~uS~na~ U,n.e rés91~tiqn c()w~w~e,
p{évpy.a!!tla'J~1i~~~i()Q'. '!iP's. les.a,us.pice,s.du, ,Prés~~!lt
c\e~",E.~ab-:qQI~, A'11,l,lL "q~p~J;t.~Q,l,ent sJ.>~c',~l de 1~I;ljJ?f·
.t;at~~n"...~e~' .l~be,.~~te,qrs,vqy~z-VP\\S ce1;l1 A~~ ~e~m~s

./de',~el'Pt;()Je~, .le,,~~r~cte4rAeç~q~paF~etA~11~, ,au.~~lt)e
;),4,m'~" 1~11 ç(msul~I;\~lop, 'aY~F 'e 4n;~t~~r,Au" .~e,~};+çe

63. Padau~ ld~ la pl'épa,rntiondêcoups d~Etat d(I.»s
divers p~ys, l'allteur de ~t articl~1 puhUé, dans l'organe
officiel de l~OTAN, recommande avant tout que l'on
s'efforce de uSOlllever ropi,nion p~blique. contre 1(.
gçmvernement", et il {\jou,te' cyniq't~ment: (ILemeilleur
meilleur moyen cl'ypatvenir est de commettre un ou
deux assassinats.•" Voilà ce. qu'on écrit. dans l'organe
officiel de l'OTAN.
64. Cette directive de l'OTAN souligne ouvertement,
un peu plus, loin, la, nécessité "d'éliminer sans pitié"
ceux qUI gêneraient l'~écution du coup d'Etat pro­
jeté: à cet effet, il faltdra !lavoir' recours à une section
sPéciale chargée, de délivrer les membres qui auront
été captur.és: et de supprime» ceux qui dsqueraient, de
dêvoiler des renseignements d'imPQrtance capitale".
65. ~ûe M'. Lodge, sir' Plerson Dixon. et t013S les

'aûtres représentants qui ont justifié ici les agissements
-de certaines puissances occidentales qui ont pris part à
la' rêvoltecontre-rêvolutionnairc en Hongrie viennent
à cette: tribune et, réfutent~ ces ordres et directives
monstrueux donné~) dans, l'organe officiel de l'OTAN,
auquel ils,' nf'Csemblent pas être étrangers. Qu'ils
expliquent à' l'Assemblée générale pourquoi, dans la
revue d'une organisation qu'ils qualifient de "défen­
sive", on publie des recommandations disant notam­
ment en ce qui concerne les droits de l'homme: "La
nétitralisa~ion' des gouvernants peut être obtenue par
l'un des deux moyens suivants: la mort ou l'erilê­
vement. 4- mort est' généralement. une méthode plus
facile et plus sûre, car elle est ... définitive." Je cite

, textuellement.les termes de l'article paru dans l'organe
officiel de l'OTAN.
66. C0rm11ent;~ ces représentants peuvent-ils 'parler
<l!humanité, de, droits de l'homme, de liberté et <le
démôcratie alors que les états-majors et les' services
devrenseignements des" puissances occidentaleaélabo­
rent de semblables directives, ;110rs, q1,1~' les organes
officiels" de.l'~OTAN publient ouver.t~meqt ces direc­
tives et' que l'.On.i -entraîne- â. Mumqh, à Franc{ort-stlr­
le-Main et dans, divers: c~nt",es, dea Etats-Unis des
,personnes, ,expt:ess~m~nt.· cha..rgé~s d'assassiner des
membres. de, gouzernements Ifgitiro~s sans procès ni
enquête, comme 'On ra fai~en lIon.grie à 'l'automne <le
195ti.,~Q1,1el ,dtojt; ont,~ils d'évoq\l.er·j~ ne.sajs.quels tri-
~tiunau.~!l~:)I1gde,âlÇ)l'~ qu'Us, ont,dQn.riéill~galel'\lent
'pour, mstrûëtion-Qlas;>~:im~r,d~eplmem1?res. d~j gouv~~-
,nement:hon.gtQis. légitime? '" "
·'67J O~ pourrait ne pas s'étendre ~,sur' ces faits si les
tnilieux"~irigeants des Etats"'Uhis n'avaient eu .recours

'aux activités subversives pou!" en faire l'un des
,:'eléments.essentiels de' la politiquegénérale. de ce pays
l'à"l'é~rd, des Etats !lui ne, veulent pas. marcherAans
:~~ 'sIU~e.C'est' ~mquement sous' cet" angle,queYl~on

·Pt:,ut'et'q~e~~l'o~ doit examiner. la: pl'étel~due "questi~n
de Hongrle. " '
68.' L'l:.Tni91,l,soyJétiqUe et,4!a.utr,es. Etats. p~cifiqges

·:QiltfsouligtJ~à' maiQt~sJepTÏ!lesçpl1lbi~pcette' PQlitiqUe
est inadmissible ;et.d;1n.ge,repse,wurda.paix;, La portée

, 'Véritable:de'icette·'l?OUtjqY~·llgJ.jes§iv.ea étA r,év.élée. pflr
les,représeilta.nts.: des' forc.e.~;;:au:' .progrès.qu,mon<l,e,da.9s

"uned~lat~tiop! PJ.lpliéejl,yâ f,lQ an.:à,l'oçcasiQtJ, "d~,Ja
':Gonférençe"qes .1'eH(és.~Q~nts,des. partis commqpist~s
"et Ç)uvrier:l>" <t~s ,pays" ~ia.lilite.$ 3. C~,tte,déclaratiQ~l.. se
l 't " . ,
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«nt(al de renseiBnements <les Etats-Unis (un autre exercer directement uae pression armée sur cc' pays.
Jlbérate~lr~. et av~ le .Seçr6.taire d'~.tn~, d'accord~r des C'est ce qu'a ~éclaré sa.n.s.. équi,:oqu~, no~amtp.e1]t, l'.u~
sÎlbventlol)s - et Je cite l~résolut1o~ commune; des lend~rs fle'1 CQnq~ls du parti répu~11cn!nde~

Il ••• à tOlite organisation privée ou semi-prlvée, toute Etnt~-'Çnls, hpeten sén~tel1r K~o\yln~,d, au congrè]t
commission ou groupe qui s'occupe activement de des Fdl,~s de la révotut~9n. amérICaIne tenq en avr.1~
llrQgrammes d~ radiodiffusion, de publications, de 1957• .D aptè~ le; Ntnu Y()rk !illt'alcl Tnbrltl~ 4Jl
correspondance ou de toute autre activité - on ne l,Ô ~vrl1, Wl1ham KnQwlnlld, an~en sénateu~ <le Cn~l:
précise pas de quelle l:\ctivité il s'agi~-afin de sou- for,1]le, n ~léclnr.~. que les c?mb~ttnnts de, t~ l!b~r,té qUI
tcoir l'esprit et l'espoir de libération t" dans les nvaten~ declen::lle 1{\,réb,elhon en Jiongne ntmue,l]t ~1Î
pays s()ciaUs'tes, recev~!r de 1Or~ms~~?n des. canons e~ (l~~ ,~e:,

74. En ptésentnnt la résolution commune, M. DouglQ.,s nad~s et, ~on pas des réso!l1tio~s ~e sympatb,le • ~l
Il indiqué qu'il ne, faisait pas entrer dans les tâches de se;mole. qu en présentallt aUjou~d,h~u son projet dr
ce département l'incitation à des rébellions "préma- résolution [4IL.255], M. Lodge nmt pas tenu comJ?t~

•tttrées'l' - je dis bien' "prématurées" _ !pais il a. des vœu~ de M, Kno\y!and, , .
ajQuté que Ces actJvi~és devaient néanmoins être al. C~ qu~ ,le Secrétaire d'~ta,t ?es EtJ\ts-Ums n:o~~
mimées, quoique, "avec. prudence". Et cc' n'est pas là pas encor~ dire ou,yer,femept..est dlyulKP~ Pat cerw'lCis
un acte isqlé .d'un s~hateur qui a perdu la raison. persom~ab~~s amérlca~nes qUI ont Jo~é. un rôle l~pO~-

. .., ., ~ . tant dans J'élaboraboll de, la politique extérI~ur~
75. ~e putsch contre.réy?lutlon~~ll'e en Hongrie a aètue1le de leur pays.' 11 est toutefois un fait si~fièatif
mo~tre quel s~rtS les ~:heux ,dtr1gea~~~ ftes. E~ts- quele Gou'~erneri1entdes Etats-Unis ne peut manqu~J.'
Unis do~ne!'t a la. pohbque dite de: hb~ratlon. et de noter: ce sont précisétpent les politiçiens réaction:'
q1lcls O~j~Cbfs dange(eu~ ~ur la pmx, un~versellc et naires du type de M,. :K,nowland que les élect(;ul's
la, sécurlte des peuples ils s efforcent d atteindre sous américains ont oste~siblein'erit rejetés aux éteetion's
Il! couvert de ce slogan trompeur, récentes, \ .. . . . ../
76. Dans les nctivitéssubversives. dirigées contte les 82, De toute éviden~ë' ··les 'a,ctivités subversives des
p~ys soci:,lis~es, un rôle actif'est d.éyo\u, ~ divers o~ga~ organes gouvern~ent~~x et des" prétendues orgaW:-
msrpes d eS~lonnage ,~~ de sl1bve~S1on crees apx Etats- s<j.tions privées des Etats-Unis sor~t d,irigées' ~o~
Un!s.et.étrolte~ent liés a1;1x services de re~s~lgne~ents seulement contre les pays socialistes" mais aussi contre
amencams, CItons notamment le Comite national de nombreux autres Etats .
roumain, le Centre national bulgare, le Comité national ,,' . ' . ,
démocratique polonais, le Comité pour une Albanie 83,' Ce carac~ere ~gresslf et s~bv~rslf de, la politique
libre, le Conseil national hongrois, le Comité américain des..EtatS·:U~lS decoule des lignes ,g~n~rales . de la
pour la libération des peuples de Russie, l'Union p~htlq~e dlc~~~ par les monopoles amen~ns, qui cher-
nationale des solidaristes russes. c13e~t a dommer sur le .m~nde pour p~oteger, leu~s

• ' A benefices dans toutes les regions du globe, C'est a cette
77. Ce~ orgams~es ont pour seule tach~ de former fin qu'est menée'Jacourse aux arméments, que sont
des, espions, des' saJ?oteurs et des .te~ronstes" de ~~s créés des blocs militaires agressifs, que sont étouffés
envoyer dans les pays ~u camp socialiste et d'intensi- les mouvements nationaux de libération, que sont
fi~r la "guerre f~oi,de" et la haine.' 1 envoyées des unites navales, aériennes et d'infànterie
78. La revue Life faisait .observer ouvertement ce de marine dans diversèsrégions du monde situées à
qui suit.cmjuin 19$8: .' dues, milliers de .kilomètres des frontières' Ms' E~t~-

"C 1 clé ' lnerait t· ms, 1 •omme a guerre nu aire entraînerai nore, ..' '.. "
défaite, les stratèges des Etats-Unis doivent.trouver 84,. Tout a l'he~re, ~ous avons entendu le re~~~-

u.n moyen'plus.app'rôprié de recours à la force pour .~,~~ta~it, d~, ~1:'atertiâ!a.'.l?~ns S?~ ~?is~ours, s~~,~~ d.~u~e
remporter. là: vIctoIre dans ce qui po~rrait être une ~;epa~e ?a:v~nce ~t: ~n~ ~n. ~e sa,t~ 0.1:". c,e ~ep.r~sr\,~~t
nouv~l1.e, formé de guer,re. de partisan~,FoI:inations ~ ~ffi.rm~· que' <;~l'!alp.s o.rat~~r~,~recedeptf> "aYalellt. f~t
d'émIgres d'Europe'onentale' entrainees "en même m~ntion des" ev~~~m~~t~ qUJ.~~' s?~~~r?~les: â~

. temps'que !es recrUes de l'armée américaine" umfés ~uaterhaJ:a e~ ~9S4J.~r,~o.~s.savp~s to~~ qu~ p~~S?,n~e
de cvolontalrès j ' analoguès aux unités du généralfl a' ~,a.~le d~ c~s t e!en~~~ts a~~t. ~ lOterveptl?~. ~u
Chennal1lt,J d,étac~e~èntS mooiles' opéra~t ,~uverte- re?re~ell~~ntd~: ~~:"~~pt.~la;ps~rnbl~.'q~e,çe~~P!~-,
ment ou secretem~nt, telest lé genre de troupes' dOJ:lt .se?t~?~ aIt ~st~tp.e q~~:.I~s,~ev«;rl~Tent,s qUl: o~~ell' l~e~
nous aurôns peut,.être besoin," ~ . dans son pays PQurralent etr~' evqques et ql;l on 'ne lés

Voit' ., , ..". , d'; d ' ~ass~rait .satîs' douté' pas·sotissilt~~~é. }\fais oil' nepe;ü.t
•~ c,e q~ on ecrl~ s~ns etours ans une ï,ev~e que: s'éto1)ne.t q,Uë' lè 'tep~éséi1tâitt du Guatettiala:'àit .

a~!lf~lcame a g,rand bra~e.. parlé' aussi'légerëmêntodecés' événements'qïW' o!it .
??Recherch~,~t l~,s moyel}~, de, poursuivre le,s acti- secoué lepeûple 'dé .son pays ét ()rit:rév~lé' aumorlde
VltéS subversives dirigées contr~ les, pays socialist~,~' et entier le" caractère agreSsif de la pOlitiqûe' des EtatS.
~ti~~i~ ~a Ra!x du "J,~~de~·,l~.~ en~,eri1is.de ,t~.~oopé~ :I1~~sdifi~éeco~~r.~~e:~etit,~~':lp'I~cô~r~~~ux...~/· \

" . ,n~er~~bo.w~\~ ess~ent c<?':l~~a~m~fit ~ utdl~~r a 85. 'Toutle monde'se souvIeritde là~erre rinlidère'-'1
ces fins.lOr.gamsation. des Nattons Um.es par. l'lnter- .,l, ·.l··'Et"t. ' :i\T.' "'1'\>'" f·:.· . '.'.' )'. ". '.: 't·'ë' Y.'.··.G... ·.,.. .-rŒ.,If..•..•. "l'~ '\..\lfiédiil.ited '1;'~·I·1.·:·1 . 't"" t' , ······d' '1,,1"1"' que es a s-ums onll}e~~~,c99.~ , e. , ..1laIE~n:',~.~,~,
.... ,:~ ... ~ .a'i~,~.~~.l,~.comp e~, re~~n. re es ca 001- dont le. peuple refusait d~ subir 'l'emi>i:'Ïsedésj~ll1dhb'-, ,/,
nies et les mehsonges. " ' .,... 'polésatrtéri~àîhs,tels;quel'U'niféd'Fr~it:C9mji!lny.f'lt// "
~. ~~!~ m~,~~' cc:la, ne ~embl~ plu~, sutn.re ~~x 86.r·_,L'opi;iort·;mondiate··n'a·p~s·,oubiïé'h~nl?his'î;~nvoi
°dre·~~Hn.~sa~~~rs ·Idl"':l .. ~o~le~ern.~l1tr ~?ntrde-~e~~lutl(~~n~~dre qans ·ia.~qiie'&e~. ~ar~iî'!k.·~ 4el,()tçesariliée~i'4es ~tât~-

"tlngrIe. ,,\1. srevent m;untenan~ .~ se servlr· e·ut'.~~.l"';- ··f"d· ".11'1 -t'ti)···· ..' fi"':!' ... '.I••••,,·t.
:l'9rga,nlsaHon, ' ',nOIr' seulerriëiif ~ ~ür: méner urie' fcatri,- ..J~~s ~'~~,WI~ I~$, .p1aln~~~s, jJ't ;P9s ~·L:~~pç~~e~. qw
pagn'e d'.'·' "'~n!:o' a·" . "t"'C 1"'\H·' d' '..,," ...•••.. onf.eu.beu a,Caracas, orsue.la.vl$lte au Yene.z.ueta~, e'prop"O..n e con re ... ·ongrle m31spour·"'.l.:;,· 19~R a'··' 1\){'1\':" " " •. ';,%'''·l'''d·· ';'t' ·j;'·'·Eta·t·a
"~<.It ';-", -:'. :}, '~t~,.'- '"~''' ",' :,:',~~,: I~> ~,.f""t, ,-"S \.y",,-r. ,'j' ~,? ,J~~ ,mw ,:,,;,,~),?: i:-~~' :1~~',:l:1~~~\~' ,,~~ç:,e::"l?;~~~l "'~~':"'I'q.~S",\'a;~;.~-

.1.ge"!f.~!S~~~'f!lI.,~~çor..a.., v~* 1~3..,~?; ,(~. p•. S7.~j~, ·.Bv.I~.; " (l; :. . "
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87. Nul n'ignore l'ing~,rence des Etat's-ùilis dan~ les le Congrès.des Etats-Unis a-t-il d'assun;er'J des enÇ;
affairés intérieures" d'un autre pays de l"Amépque gements qUI em~~1h~~t la g~ande Républt<J.u~ d.~ C.hi~e
latine: Cuba. Le représentant de Cuba figure sur la d'exer~er ses drotts -souveral1~s sur !e t.emtolre c1unols
liste des orateurs .et il. nous parlera certainement de de Tanvan et sur les autres des chinciaes] La Charte
cette ingérence des Etats-Unis dans les ,affaires de son des,.Nati0!1s Uni~s i~terdit exp~~ssément toute at~~nte
pays. C~acun d~it savoir que le . ç;o\~verneme~t des fI., 1mtégrlté temt~rlal~ et à 1Indépendance pobtique
Etats-Umsfourmt des armes au dIctateur Batista et d un Etat quel qu 11 SOIt.
que les. avions militaires cubains rec;oivént à la base 93. Tels sont les. faits concernant l'intervention
américaine de Guantanamo des munitions qui sont brutale des Etats-Unis dans les affclres intérieures
ensuite utilisées contre la population '°ciyile. Il se peut ,d'autres pays, en violation flagrante de la Charte des
que, dans quelques jours, nous soyons encore témojns Nations Unies. CI

d'actes d'intervention directe '<les Etats-Unis qui sem- 94. Quant à la "question de Hongrie" que l'on
blent se' préparer ici. "voudrait nous faire examiner, elle n'existe pas. La
88. Nous n'avons 'pas oublié non plus 1~ fameux Hongrie a lm gouvernement qui jouit de la confiance'
discours incendiaire. que M. Dulles a prononcé le du' peuple. Après les dures épreuves"que des provo.

y 11 février 1958, quelques, joürs,~vant le début de la cateurs internationaux' ont. imposées à ce pays, le
révolte armée en Indonésie', Dans ce discours, M. Dulles peuple .hongrois s'est regroupé en rangs encore plus
invitait"ouvertement les rebelles "à se tourner contre serrés autour de ses chefs et du parti socialiste ouvrier
M. "Soebrno, président dé .l'Indonésie, et contre le qu'il appuie résolument.
'got'i~ernement Djuanda. Il déclarait que les Etats-Unis 95. L'économie hongroise, que les fomentateurs de
aimeraient voir en Indonésie "un ..gouvernement cons- révolte étrangers et leurs complices à l'intérieur du
titutionnel reflétant les intérêts' veritables, et les vœux pays avaient tenté de désorganiser, se développe.
du peupl~". Qui d~nc a ~onné.au Secrétaire d'Etat des D'après les c~iffres officiels, l~ niveau de la production
Etats-Unis le droit de dete~mer st un gouve~n~mentindustrielle depasse cette annee de près de 14 pour 100

. indonésien est constitutionnel bu pon? Après qUOI, des celui de. l'année dernière. Le niveau de vie de la
avia~eurs amêricàins, .~ bord. d'avions .atnéricain~,.ont population s'élève, la culture et l'enseignement s'épa-
lance des bombes" sur les VIlles et VIllages paisibles nouissent.
d'Indonésie, tuant" des civils innocents, dont des 96. Les récentes élections à l'Assemblée nationale de
femmes et des enfants. ..., la- République populaire hongroise confirment encore

'89. Les pays de l'Orient arabe ont toujours pr~s~nté l'attachement du peuple hongrois. au socialisme. Bien
un int~rêt part!culi~r' pour le~, monopoles ~ér~catns. que la presse et la radio américaines, inspi.rées .par les
~ erm.nt~ qu'eprouvent' les tp0nopoles ,an,tertcatns ,.et instigateurs Q~ la "guerre froid~", n'ai~nt jamais cessé
~rttan1Uque~ de perdr~ les ~nor~es benefices qu ils leur.violente campagne antihongroise, ~'effor~!
tirent du pillage des rlc~esses nationales ~es. pa~s. d~ d'exercer une pression sur le peuple hongrois, celui-ci
Proche et du Moyen-qrlent et de IPexplO1ta~lOn Imp1: a tiré un enseignement précieux des événements de

'toyable de la populatton arabe donne ~atssance. a 1956 et ne se laisse plus prendre par ses ennemis. A
diverses doctrines du genre. de la doctru~e. Dulles- 'toutes les intrigues antihongroises les Hongrois ont
Ei~t:nhower et insI:ir~ de~ pl!1ns de ~0I!quete et des répondu en donnant .leur appui unanime aux candidats
agts~ement~, agressl~s. Temom; les evene~~nts des du Front patriotique populaire. En effet, 98 pour 100
d~ux, d~rmeres annees en Syrie, en J?rdan~e et.au des électeurs ont pris part à la consultation.
LIban, evénem~nt~ ~o~t nous a,!ons,d~Ja,eu l'occasion 97. Il n'y a jamais eu aucune raison d'entraîner
de parler en, détail a 1Assemble~ ~eneJ:IDe. ,. . l'Organisation, des Nations Unies dans une disc~ssion
90. 1'0u~ .~ecemm~nt, les .colomàl1~tes at11ertcal~s .se de cette prétendue "question hongroise" invente~ ~;
sont. }lvres a une 1~~erven~pn ~rme~ su~ le terrttOl~e toutes pièces pour' servir les, fins de ·la. "guerre froide .
du LIban. Cependaai; cette intervention na. pas permis Ceux qui pensent qu'en faisant inscrire de telles ques-
à Wàshington d'att~,~Qre ses objèctifs, -Le peuple tions à l'ordre du jour de l'Assemblée l,générale ils
arabe ne s'est pas mIS .a genoux deyant les agresseur~. obligeront qui que ce soit à céder à Jeurpression se
Il aétéoappuyé. ~,r"lesp~uples de to~s l.es p~ys pact- trompent lourdement. .L'Union soviétique et tous les

.fiques, A sa troisiètne.sesaîcr; ~raordmat~e d urge~ce, autres amis de la .Hongrie libre ne. permettront pas
;l'Assem~~é~ ~énérale a en fait c~mdamne l'agres~on qu'on l'intimide. La Hongrie n'a jamais été et ne sera
anglo-américaine-dansde Proch~et le Moyen~Orlent jamais une colonie des Etats-Unis ni d'aucun 'autre
et a exigé l'évacuation des tr,9upes d'intervention. Les Etat. Le peuple hongrois veut être indépendant, et il
~~ts-Unis et le Royau~e,:"Uni ont été ?bli~~~\, de le sera. . . '. '

,:~rc;lbrer.leurs, troupes du ~lban et de ]ore;tame. (['['<lont 98. A ce sujet, jânos Kadar, éminent hofume d'E,tat
.des faits ~t1pn n~ .. saurait passer. sous silence; . '. . hongrois et .chef reconnu du .parti socialiste ouvrier,
91. Apresleur' echec dans-l'Orient. arabe, les cham- a fort justement déclaré: -,
pions de,·la politiquedu, "bord de la guerre" se~ont " ......'.. 5' '. . 'de
Jivrés~n,Extr~m~-9rientà,de nouvelles provocations . Ceux qUI, en octobre 1~ 6, seso~t tromp,es,
qui lI1~rque1ît 1~{;~ebut"d'unenouvel1e.~aventuremili- date et ~e sontc.:.rusenaoutJ919 no~tu9bll~d~~

'taire. encore plus dangereuse:' ..·l ,'. prendre. a.eux-memes~ Il ser~t bon. qu a J ' ..:
• ." ." .,.... .•.. ....' ..... ' . •.. '... • ,.I.~.."'. encore ilsjettent' ~n coup d'œtl.sur lecalendrteret
92., .;L~~,,~rep,re~entants ..des '.... ~tats-Un~~ .'. c~~rche~t, oublient 'l'esprit de. 1956."
~encor~a Justi,fierla concentrJltion gansi:l~ regt?nde"," .. ' '" .." .".
Taiwan .. de la Vllème .escadre ,des. Etat&-Ums,de 99, ....:M... Lodge.qUl'I",comme..d 1a. montre .refemm:nt,

...,for~es .~édenne's'etd'autresîorces 'ahnéesamér~caines, ,n'a p~s. le temps'~de discuter ,sérieusement~, a. l'Org~·
:a:irtsfqi.tèlesfuena.'i=és.~'utiliser l'~rn;teatomiquec0Q:tieflisa,tion. des Natiollll··Unies; . les ques~ions réel!e.men~
'la. R:é~u,bliqu,~pol?plàlr~ .deChnl~p'~r les.u~n,~~e- mlp,or~~ntes,atou~ le te~p~; se~ble+l1,pour ,sentre
'nients'~que' 1~' Ç~~gtèsdesEtats-UD1s auraIt prIs, en ,~~mr av.ec les" a,utres. feactionn~res ,de la camp~gne
wede la "déf~iiscW' de cette région; Mais quel' droit afitihongroise. Cependant; c'est envam que M. Lodge..
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~ les autres hommes d'Etat am~ricains.dépensent .leur 105. NOltS estimons que le projet de résolution pré-
temps et leurs efforts. La HongrIe continuera de vrvre, sentê aujourd'hui par M. Lodge et malhcu~eusement
de se développer et de se consolider en tant que pays appuyé par" un certain nombre de .pnys C},111, ~ notre
so~nliste, nonobstant l'état d'esprit et les efforts de ses jugement, dépendent des Et·,ts-Ums ne snurmt con-
ennemis. Quant à ceux q.ui collaboreront à l'~venir tribuer à régler la prétendue "question de Hongrie",
à la campagne antlhongrolse, ils montreront une fois ni à renforcer l'al\torité et le prestige 'ae l'Organi-
de Rlus qu'ils vivent dans le passé, qu'ils regardent en sation. ,
amère. Ils sont manifestement incapables de regarder 106. La délégation "soviétique s'élève èttergiq.uement
en avant. Or, en politique, cela ne peut leur valoir contre ce projet de résolution, qui est contraire à la
qu'un échec. Ceux qui aident ou ql\Ï ne s'opposent pas Charte des Nations Unies et qui est 1\11 produit de la
à ln continuation de la campagne antihongroise à "guerre froide" déchaînée par les Etats-Unis. Nous
i'Organisation devraient également y réfléchir. n'entendons nnllement aider à intensifier encore" la
100. Le sort de l'Organisation des Nations Unies "guerre froide". N01\S voterons donc cpf\tre ce projet
dépend en dernièr~ analyse du po!nt de ~avoir s! elle de résolution. .
continuera à favoriser ce double Jeu et a couvrir de 107. Le PRESIDENT (traduit de J;aflglais): Le
son autorité la politique américaine de force et d'ingé- représentant du Guatemala a demandé cà faire usage
renee dans 'Ies affaires intérieures d'autres pays. On du droit de réponse. Je lui donne la parole.
ne saurait admettrequ'uue organisation qui a été 108.. M.) BELTRANENA VALLADARES. (Gua-
créée pour la défense de la paix soit mise au service temala) [tr~dtlit de fespagnol] : Je voudrais faIte ~ne
des desseins agressifs formés par certaines puissances mise au pomt en réponse au représentant de 1Union
contre d'autres. Si l'Organisation des Nations Unies soviétique, qui a parlé de mon pays. '
s'engage dans cette voie, elle renforcera, au lieu de les 109.0 Te puis assurer le représentant de l'Uni?n
atténuer, les différends' et les divergences de vues et soviétique que mon intervention a été préparée hle,r
finira par précipiter la guerre au lieu de réviter... soir et que ce que j'ai dit s'appliquait au discour~ pro-
101. Mais .c'est peut-être à cela qu'aspirent les noncé à l'Assemblée générale par M. Sik, ministre CI

,fauteurs de .guerre. Ce n'est pas par hasard que des ~;üres étrangères dé la Républiquec populaire
'M. Rogers, ministre de la justice des Etats-Unis, hongroise, le 29 septembre ~958 [763ème 'séance].
s'apitoyant sur le sort des criminels hongrois qui ont 110. Le représentant de liVI!ion soViéti<}.ue ~ omis
été châtiés par le peuple hongrois, a demandé aux de parler de l'énorme quantite d'armes fOGrmespar
Américains de ne passe laisser prendre au piège de la les pays situés derrière le rideau de fer, embarquées
coexistence pacifique. Voilà pourquoi,dès le début de surle navire AlfllCitÎJ et destinées à servir les dessein~
la présente session, M. Lodge s'est élevé au Bureau de l'agression communiste contre mon pays. Je lm
[117ème séance] contre l'inscription à l'ordre du jour rappelle que l'on n'a constaté !a J?ré~el;lce d'a~cun fh~
de la question de la coexistence pacifique. d'assaut étranger sur le territoire ~at~malIen, i~~S
102. Les. intérêts des peuples et la conscience de que J3.000 chars soviétiques ont pén~tre en Hongrie,
l'humanité commandent à l'Organisation des Nations lU. Je voudrais également lui. rap~ler que 'des,
Unies de ne pas se laisser détourner du droit chemin élections entièrement libres ont eu lieu à plusieurs
et de repousser toutes les tentatives :risant à en ,faire' reprises au Guatemala depuis, 1954 '~t que le peuple
un instrument aux mams des ennerms de la paIX et .guatémalien ai) renouyelé son appui et sa confiance à
de la coexistence pacifique. .ceux qui Je dirigent dans sa lutte contre le' eommu-
103. La' Charte des Nations Unies et les espoirsni~me, ce qu~~,,!>rouve d'une fa5o.n con~uante ,que le
fondés en elle exigent que l'Organisation écarte les .' régi.me de mt..ri pays est un regime detu0c~abque.et
obstacles que l'on dresse sur son chemin pour gêne.' que les assertions du représentant de 1Union ,,~ovlé-
son activité normale et fructueuse, et qu'elle rejette tique ne sont que pure propagande. .
unefoiapour toutes les questions provocatrices PI'O- 112. M. E1NA~R '" (Pays-Bas) [tràduit de l'an-
posées par les ennemis de Îa paix et: de la coopération glais]: Il n'est guère besoin que~e .rètrace):J,tistoire
entre Jles(:peuples. L'Organisation des Nations Unies 'cruelle etbouleversante de la tragedie hongroise, que»
doit remplir ce devoir. ,," nous connaissons tous. Sur ce chapitre, il ne reste rien
104:' Aujourd'hui, le représentant des Etats-Unis a à ajouter, s~, ce n:est <J,u~, ,depuis là, d0!1~iè~e .session,
soumis [784ètn8 séance] un projet de résolution à des chefs respectes 6~t' ete hçnteusèment mIS à mort,
l'Assemblée. Le sens de ce projet est parfaitement tar~'-Ï~s que la- répr.~~sion et la 'Vlol.ation des. ~roit~?e
clair. Il incite l'Organisation des Natjpns Unies à l'homme se'pourstüvent et que ni le, Comité speCla1
poursuivre son intervention dans les affaires intérieures pour la question de Hongrie ni le)repré~.entant sl?écial
d'uri Etat Membre. Dans sa déclaration, M, Lodge a de l'Assemblée générale n'ont pu obtenir le moindre

.avancé nombre d'arguments que je ne juge pas utile geste de coopération de la part du Gouvernemenf ~e
de commenter ici, car ils sont empruntés à l'arsenâl l'Union soviétique ou •du régime actuel. en Hongne.
de la propagande de mauvais aloi que les organismes, Tout cela traduit un mépris cynique et non deg\1isé
des Etats-Unis mènent depuis .pl!~sieurs années déjà des résolutions adt>ptées jusqu'ici}lar l'Assemblée
àpr,o.pos de la Hongrie. M. Lodgen'a ':rien.dit de nou- , '" 'l' ," ,generae..... c

. .veau.. Il cherche en quelque sorte.' à forcer la porte 113.,,, NOus' savons malheureusement. que l'Assemblée
d'une maison dont le propriétaire. lui dit: "N'entrez n'~.pas le pouvoir defait;e respecter-ces )T~solq~ons,
paanous n'avons.pas besoin de vous./I. Le. repr,~sentant mars cela~ne ~veutpas~lre que ~,'noUl~."dev~on~l1'tous

'~:n~a~b~~~~: •.••~u~éf~a~~:~~oh~~;~i~~.~~:è~1~féb=:6i~ ~g.~e~~bt ..lf.r,.~ "".. ~er leseP. a~les. e~".)no.us.... :~m,J,re. s.I".i,,,er. de
.de-la. sollicitude; de M, Lodge, et, SI celui-ci se fatt ." .: •
aider pàr 36 de ses compagnons pour, !?rce~. cette 114; L'AssefuOléegénérale; quie:sf le:plus, haut con- .,
porte, son action' n'en sera ni plùs légitime m plus seil des·.natiol1s du. monde,. ~oit~sigl#~er Cl;ûrem:~t
raisonnable.' que l'Ç>rganisation des ~ations U111es 'dèmeurer~ s3tS1C,,'

) ~,;; 1
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121. L'échec de la contre-révolution hongroise a
vivement 'irrité les milh:ux impérialistes occidc\ltau~
e.t a renforcé let~r h~iné' enve.rs les PaYs ~tl camp soci~­
liste, Ç'l1st pourquo] les p\tls~ances QCÇ1dentalescher:­
chent constamment à maintenir la, prétendue uquestion
de Hongrie" all'orqre du jour de 1Assemblée générale
et à utiliser l'Organisation des Nations Unies poùr
s'ingérer dans les affaires intérieures de la R.épubllque
populaire hongroise. . ,
122. Il est intéressant de noter que c'est à l'Australie
que l'on doit: la proposition [A/387S] tendant.à ée
qu'on examine la prétendue "question de Hongrie"à
la présente session de I!Assemblée générale i or il n'est
guère probable que ce pays, situé à. des milliers dp
kilomètres de la Hongrie, soit objectivement informé
de Ifl situation véritable ·q".i existe, en Hongrie, .... ' ,
123. Pour examiner de nouveau, cette année, la
situation en, Hongrie à l'Organisation' des Nations
Unies, on a Invoqué officiellement comme prétexte-la
publication, en juin 1958, d'un communiqué Il du. Gou­
vernement de la République populaire hongroise con­
cernant le procès de Nagy et de, ses complices, prin­
cipaux meneurs du putsch contre-révolutionnaire de
1956, ainsi que le juste châtiment infligé à ces traître~

au peuple hongrois.
124. Aveè une ardeurrdigne d'une meilleure caus&,"
les puissances impérialistes ont intensifié les activités
du fameux Comité,spécial pour la question de Hongrie.
Le résultat des travaux de ce comité illégal, dont la
création sera inscrite aux pages les plus sombres de
l'histoire de l'Organisation des Nations Unies, a. été
son rapport spécial sur la question de Hongrie
[A/3849], qui traite essentiel1ement de la condamna­
tion du traître Nagy et de ses complices. Qu'a prouvé
le procès de Nagy et de, ses acolytes?
125. La communication' officielle relative au procès
ainsi que le volume V du Livre blanc de la République
populaire hongroise intitulé "Conspiration contre­
révolutionnaire de Nagy et de ses complices" montrent
que les traîtres au peuple hongrois, qui ont fait robjèt
de ces condamnationaavaient commis les; crimes l,ll.s
plus graves, contre la République populaire hong~(lis~,

contre Ses lois et son peuple,
126. Au cours du procès,il a été prouvé que Nagy
et ses compagnons avaient fomenté un complot dont
le but était dé renverser le régime de,démocratie pop~­

laire dans: Ia République populaire hongroise et qu'ils
ont joué le rôle principal dans la préparation'<èt
l'exécution' du putsch, contre-révolutionnaire de :ijQn-
grie en octobre 19S6. '.
127. Par leurs activités, les condamnés ont déclenché '
les violences'<de la contre-révolution qui a: faifên
quelques 'jours 'des centaines de victimes parmi de~

citoyens hongrois désarmés.' Des milliers de citoyens
ont été incarcérés et la plupartd'entre eux attendaient
d'être: exécutés. Ils ont pu échapper'à, ce sort cruel
grâce à l'aide opportune des forces soviétiques qui,èll
réponse-à l'appel lancé par legouverneirient oïrvriêr
et-paysarî-de Jânosr':({iidâr, .sont ~~nues au 'seè01,1rs ,du'
'peuple 'hongrois' conformément aux dispositions du
Traité dé :Viàrsoviedè .. 1955. " . 'H,'t,

12lt Le pro~~:s' de ,Nagy e't d~; s~~ 'parti~ansaplei'~
ment confitmé le:' catàcfère ct:>ntre-révolutïonilairè 'èt
~àsciste' :à~s! ,é"ép~nièrits 'dé" H()1~gri~1 de tti~~éque 'la
participatiôii: directe des"puissances qècid,~ôtaléS"à .Jà
prepaJ,'ation efà l'organisation du complot: ';'~ - ,1"1 P (

• " " ,',' • ,.1 "'r ' " ;'
llVoir note' 2. .

de; la, sitlmtion en Hongrie, condamner ouvertement le
mépfÎs p~rsistant dans Ieque] les deme régimes cou­
pables tiennent son. autorité, réprouver le dernier
meurtre jttdicinire de patriotes hongrois ct faire de
nOt\Veall appel à l'URSS et aux autorités hongroises
actuetles pour qu'elles, respectent ln liberté et l'indé­
pendance de la. Hongrie, ainsi que la jouissance par
le peuple honwois des droits de l'homme et des
Ijb!;rtés fondamentales.

115. Nous ne nous berçons pas de l'llluslou qu'un'
nouvel.nppe! de cet ordre touchera la. conscience de
ceux auxquels ,il est adressé i ils 'nous ont démontré
trop souvent qee leur idéologie les rendait insensibles
a c,e q,ue, les peuples d,t,t mo,nde, libre considèrent comme
des senpmetlts humains normaux et gênêreu», Nous
pouvons cep~nda9~ espérer que ces régimes coupables
finiront par comprendre que le défi. et la rêpression
n~ sont pas rentables et qu'il serait de leur intérêt de
~t).ire montre de respect pour les principes d'humanité
généralement admis. '

116. Comme J'a si justement fait observer le Pré­
sid,ent dans le discours émouvant qu'il a prononcé hier
soir, le respect des droits fondamentaux de l'homme
est une condition de la paix du monde. L'Organisation
des N.ations Unies, à laquelle la Charte assigne comme
b1,1~ primordial le maintien de la paix Internationale,
ne Peu~ que continuer à proclamer ces vérités. C'est
pour cette raison qu'il faut lancer encore un appel et
sù!vre de, près J'~volution de la situation.
U7. Les auteurs du projet de. résolution dont est
saisie l'Assemblée [A/L.2SS], parmi lesquels ma délé­
gation a J'honneur de se ranger, ont eu la chance de
trouver une personnalité aussi éminente que sir Leslie
Munro pour se charger de, cette dernière tâche. J'es­
père qu'il lui sera donné de pouvoir nous rendre
compte d'événements" favorables en ce qui concerne
l'applications des résolutions de l'Assemblée générale
relatives à la, Hongrie.

118. 1\1:. KURKA (Tchécoslovaquie) [traduit dte
t'tesse] : La délégation 'tchécoslovaque proteste avec la
plus grande énergie contre le fait que l'Assemblée
générale des Nations Unies examine de> nouveau la
prétendue "question de Hongrie" et que l'on se sert
une fois de plus de l'Organisation pour intervenir
d'une manière inadmissible dans les affaires intérieures
de l'un de ses Etats Membres.

119. :Lorsqu~ la préten.dUe "question de Hongrie" a
~.~~, CXatllinée dans le .passê, la ~é1.égation "tchéco­
'slov~que a souligné à m~l.ntes reprises qu~ l'inscription
même de ce, point manifestement. provocateur à l'ordre
du, [our d~ I'Assemblée générale constitue 'une violation
~àgrante,d~~ principes de la Charte des Nations Uni,es,
119~~ment au paragraphe 7 de l'Article 2. C'est pour..
q~toi nous partageons l'opinion du Gouvernement de
l~ République populaire hongroise, qui s'élève rêso­
l~ent contre tout examen à l'Organisation des
,N:ations, Unies de la prétendue."questid~ de Hongrie",
y'voyant une tentative inadînissible d'inter:ve11tioti dans
les ~aires: intérieures de la Hongrie.; . "0:".'

120..La prétendue "question de Hdri~ri~" a été créée
artificiellement; et ,les puissances impérialistes, les
-Etats-Unis entête, luttent désespérément 'pourmain­
tenir cette question à l'ordre du jour parce qu'elles
~'.~ll ,serve~t pour diff\\sel," l~ur' prop'a~a11-de de hai~e
ê~' ·~'i~ftp.itiée~t\"e ,lèspeup,~eset p?~,r: a~grllve(,,~a
tension mternatlOnale.
1';' ).". ".•• ~ , .1 ", l. ' "~'J' ',," l ,;



paoles de violations flagrantes de l'espace aérien de la
rl'~hécostovaquie. . .

! ~35. Dans ùne nôte de prot~stat\on remise i\ gaw­
bassade 1des Et\\ts-Unis à Pmgue, le :rv':ùni!l~èreç1çs
affw.,res étrangères de Tchécoslovaquie si~nl.\le qu'if ne
~:agit p'!s 4'un cas isolé, mais de violations systénu~­
t,\qUes de l'espace aéde~ tchêcoslovaque par des aviOJ1s
mlJi~~res umérlcains, violations commises en d,épit des
nombreuses p't'otest,ations' du Gouvernement tchéco­
slovaque et des. assurances des au.torités américaines
selon leSqllelles, il est interdit '\l1X avions des Etats­
Vnis d,e s'a1>proçh~r de la fr0ll'tièx:e tchêcoslovaque,
q6, Depuis plusieur~ années, 1.a ~tépl\blique tchéco­
slPva,qu.e fa.i~l'o.bjet d'invectives de Ïa ~a~t des stations

. R~ç1io-E\1rQp,e libre et Voix de l.'Anwrique. Les J;ll\­
liet,1~ agre~sifs des Eta~s",U~is utilisent ces stati9,qs
ç1epllÎs .et~ nombreuses ann~el$ pour répandt:e une pro­
pagande hostile et pour organiser et diriger directe­
ment les activ!tés c1!espjo,111lage, de sabotage, (le
diversion et de terrorisme des agents ~nv.oyés par les
services de renseignements des Etats-Unis. Grâce à
ces stations, la liaison est maintenue avec les agents
américains et on donne des indications et des ordres
chiffrés concernant des activ~tés considérées comme
des crimes çl,e Qrqit COpltp~n, p.ar la législatio~ tchéçg:­
S)O,,;lql\çcOplme par la leglslntIon d'autres Etats.
137. L'àctivité des .stations de radio américaines s'est
particulièrement intensifiée lors des événements de
Hongrie, La station Radio-Enrope libre était en. ~ait

lrultetes états-majors ete la contre-révolution, D,\n,s ses
émissions, cette stationdonnait des instructions et> des
ordres aux contre-révolutionnaires armés, leur pro­
mettait l'aide militaire etes ,puiss;lnces occiden­
tales et les încitait à commettre des atrocités contre
les patriotes hongrois. Elle a tenté énergiquement de
fomenter le-troubleet la-révolte dans d'autres pays. de
MmQç~~tie ,pop'u1air~~ notamment en Tchécoslovaq~.i~.

138. ,:Parmi les. nombreux exemples çl'éll;l~SS~O,n& 'sM1}­
yersiv~s diffuséesen, 111qg~e.tchèquea!J, cours des, ~y'~­

nements çl~' Hongrie, il !/ufl.it ,çl'~Il, citer. ,un !i,~uJ:; ~~s'i}git

«tln app,e!4e J~st~tiqI! Radio-Europe libF~,·il\cj~nt
,.ouy~rt~ment~tl.sqtll~xèment.~r.mé..Le .'l: J1~Yep1bre t~§p,
à. 1:4Jî. 5.0,ç~t~e. st~~iqp, .~ .dittlJs~'e1].l~~gu~ tcM,ill-\e
..l'a,pp.~l,&tliyant: . "\NQus ..d~ymp; être, pr~ts. 'à.f@pp~r
, qU,and .l~' fer sera c\la,\ld~'; la ~t~tiQn p~omet~t.;!'UJl~i
uneaide 'llliHta,jre :.ete r~traI!ger~ â:u couJ;'$ ..de Ja,l}iêmè
çmissi~n, 0)1 ç:\il;~itp!1r eXWRJe: "En ce 1.1,1e>1l'lent, PQgs
p..()rpett?n~ .de .r.~p'~e.1}?r~ .J~s.,' '!1T1l1~s 'quisogt· 'tomll~S
.des';JI1~.n:si et~ tlQsft:'eres .hRngr:()~s, 1'f9t,1s 'PJ,'QD,1e,ttQ'ls
: d~aiç1~r,;à rçt~bJir la. Hllerté ;~IJ.aongt;'~e·et l!or<lr~'<1~ns
.le p,1pi)d~"e~tier."G~a,ndl,ll~p:i. ,ç'e!/U~ '.:tI!.Q.rg~e·A()qt
llQus ·PQ\1Yotlsfor.t·~~~1]. n.0WI.R,\S&er. . ;'1\.\

139. A partit .de' l'Allemagne !dé l'Ouest etdes secteurs
occidentaux deB'erliri, 'plusieurs or~nisations'ameri~
cainés d'espionnage mènent des activités subversives
Eç>'1tt~" le~ p~y;~d,~, 1'~ur9l?,e'~ri,eq~!11e. P,a,P~,un.- u,té.~o­
t3.P,9P1l1,~n., ~~teqll J~\l~We11!!>l~el~~8, .~o~slilC.~~ ,~ta
1.P~~~~,e,q~e f~ip,pe~f,.sqr' ~a l'abc J~,~~~t,tql;1e.'~e J'A;Jll;-
)p!fK~e:9~ lP9~S.~,· .le:Gp~ver~eroenr&e:.l~.:(~eP'»~l!q,u;e
••. q~fll9,Ç,~~t\~11-~ ;a.l~~IJ,1fPJqe,.~,;r.ep4~~ i:~H~1~9Wt~~~ ,..~oFq­
"meH~~J}lW· '. ~sc\~ljl~~t~qJ'U·,l,lço~y,~.; q1~Ns"~gt~\ 'lÇ\, ~p.~p~e.
;a,c;t~v~.~c; .;\1R~~~!~ ."s'y,st~lflat~9P~,Je,p#~nt'l~q~!~qc.~er\,~~s
.tfqph~es :~(W· ~~hl~~~~J1!4qJl\'!~ ~~p.»N~9ge"q~~0~r,~!Jfme
allemande m~ls'aussl dans Y~~fl~~',~s',.~~~%s.9ClaJit.~t~~,qe
l'Eurppe oi'leptal~ dont on ,:v.eut l'~n"{ers~rlegQu-

,v~r~~me~t .."~.:r",,',),~, .....,'; .' ",'r.' ,,,',~,r,

ItlQ~) l;n qcjvewki:~I!~,5,?, '.I~R~#P,~~·.,tc~ÇH~!O~ih~~·
,:~a.1»f1 i,a;V;eSlJnt:i1.m~;pm1~N\~ l~bec' ~~ !t;, f;O;!!f~~~~~~-

f29.' En outre, le putsch contre-révolutionnaire. de
rto1}grie aiüsi que la trahison de Nagy et de ses corn-
lices n'ont éfê possibles que grâce à l'ingérence et atlX

~ctivités subversives, dont la République populaire hon­
groise faisait l'objet depuis de nombreuses années de
la part des puissances impérialistes et au premier chef
des Etats-Unis. Pendant. plusieurs anuéês, en Alle­
magne de l'Ouest, grâce à des fonds l'l'élevés sur le
cré&~t de 100 millions de dollars ouvert par le Congrès
des Etats-Unis pour l'organisation d'activités subver­
sives contre les pays socialistes, on avait recruté et
entraîné des groupes armés 'd'émigrés hongrois qùi ont
été envoyés 'en. Hongrie après le début du putsch

• contre-révolutionnaire:De même, les puissances impé­
rialistes ont fait passer en contrebande des armes. en
Hongrie et n'ont pas hésité à utiliser à cette fin des
avions et des. véhicules de la Croix-Rouge qui trans­
portaient des médicaments et du personnel médical,
130. Nul n'ignore non plus l'activité criminelle qu'ont
déployée les stations radiophoniques Radio-Eurçpe
Ii,hre et Voix de l'Amérique lors des événements de
li~mgrie.J;)intervention flagrante des Etats..Ugi.s dans

.les affaires intérieures etes Etats, socialistes est un
principe ouvertement proclamé de la politique ext~­
l"i.~ure' de c~ pays. Je voudrais étayer cette QPservation
~ar. des exeniples, tirés de la' riche ~périence qu'apu
;lcquérir lâ Tchécoslovaquiedans cè domaine. . .'

13i. Depuis plusieurs années, ou; envoie en territoire
tchécoslovaque des agents, etes terroristes et dés sabo­
teurs. choisis principalement parmi les criminels de
guerre qui, après la libération de la Tchécoslovaquie,
se'sont enfuis vers l'ouest, ainsi que parmi les traîtres
émigrés et d'autres éléments 'criminels.

132. Au cours des sessions précédentes de l'Assem­
blée générale, la délégation tchécoslovaque a déjà
indiqué à maintes reprises comment les services dé ren­
seignements .américains recrutent leurs agents. dans les
camps de réfugiés, àvant tout en Allemagne de l'Ouest.
'Ces agents suivent des' cours spéciaux dans des centres
situés le long de la frontière tchécoslovaque" et sorit
ensuite envoyés en. 'J;'çhécoslovaq\1,ie oÙ n~.sontchar~és

de missions d:'espionna.geet, de tè~:ror,~sm~. .'
13~. Les agents, que les organisatîona jamérlcaines
d'espionnage .font passer en Tchécoslovaquie y com­
mettent les 'crimes les plus' gra.~~s et ilsont géjà fait
ç1e, nombreuses' viçtimes p'artl;li les. c!toyens paëifiques
~e ('ce: pays. ,La Tch~c()slovaquie.'aaéjà,f(jurJl~\,:à
l'Assemblée générale'" une documentation' détail1ée~et
l/.cca,blante, sur les activitésm~nées p~r les serviçes
d'espionnage a,méricains, çontre la Répul:>Hq~e tch#o.-

, slovaque.

134.. Les 'activités subveisives des Etàts,.U'uis·contre
la Tchécoslovaquie '~e pOt\rsuivcnf. Aù. ~ours' "!ies d~ux
dernières .années, les. autodtés tchécoslovaques, •.' en
co.opération .avec' la,' populatio,n,' ont pU .ietentifier'"de
nombrèux agents. et espionsenvo'yésd'.A1Iema.gne 'j:le
l'Ouest en territoire .,tchécoslovaque. Il ',éonviènt
'd~ajouter que presque't()us oqtété~a[rêtéspeu d~,temp,s
après avoirfrançqi la frontièr.e. L'envoi d'agent\,:.etdè
s~bbteurs neconstitue'.pasle seul genre de pro.voca­
tl0ns auqttèl:: se livrent les' A.l,lléricains 'contre' la
T!=hé~oslo;yaqu.ie:.Tout. récemmt;~~l'!~?ç1~~~~R~é.~~5~,
l~rmeç<le.1'aw, 4es.~ta,tS;";{)nl~.S ~st 1w,t;e~ f\d,e~111a.-·
.n.a:9yre§ '.de RrQ:v,Qcati,o,tt;'f\p~qe~s~s .de ,là r~giolifro~-
til:tl~re~ntre}a R~pu,P.liqu,e, #g~r~~·,q'~Jler~W:gtw·et'}p.

<Tl{ep.l1~l~que, "~ç!;l~cgslq\;ll,que,;, •~R çqw:,si:;qeç~~ "m~­
!1~~Xreslles ayiQns amédcains se,'sont rendus cou,.
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lution en Hongrie, car il comprenait fort bien quelle à l'Organisation des Nations Unies, de la pr~tl:nd;
terrible menace aUJait pesé non seulement sur sa propre question de Hongrie, qui n'est qu'une provocation.
sécurité mais "ussi sur la paix et la sécurité de toute 147. Comme je l'ai déjà dit, il s'agit en l'occunenœ

-l'Eurol?e si, au cœur au continent, on avait rétabli une d'une intervention flagrante dans les affair~s intérieures
'Hongrie fasciste qui serait devenue le foyer des provo- de la République populaire hongroise, l'un des Membres
cations des impérialistes et des revanchards contre' les de l'Organisation, Intervention qui sape l'au~orité et le
pays voisins, et notamment contre la Tchécoslovaquie. prestige des Nations Unies et à laquelle :il convient
141. L'\ Tchécoslovaquie est un pays voisin et allié donc de mettre fin.
de la République populaire hongroise, et une âinitié 148. L'Assemblée générale a adopté hier [783ème
sincère unit son peuple au peuple hongrois. Lorsque. séatlcc], à l'unanimité, une résolution sur les ml:sures
les peuples 'd.es deux pays, après la deuxième guerre tendant à instaurer et à promouvoir des relations paci.
mondiale, ont mis fin à l'ancien régime d'exploitation fiques et de bon voisinage entre Etats. Dans cette réso.
et -se sont engagés dans la. voie de l'édification d'une lution, l'Assemblée exhorte les Etats Membres à prendre
nouvelle société socialiste, ils ont oublié aussi les an- des dispositions efficaces pour la mise en œuvre des
ciennes dissensions et querelles suscitées entre les deux principes de la coexistence pacifique. Cela signifie que
pays par les classes exploitantes alors au pouvoir avec les relations entre Etats doiv:ent être fondées sur les

'" l'aide et l'appui directs des milieux impérialistes étran- principes du respect mutuel de l'intégrité territoriale et
gers. Entre ces deux pays, de même qu'entre tous les de la souveraineté, de la non-agression, de la non-inter.
autres pays du camp socialiste, se sont établies des vention dans les affaires intérieures des autres Etats
relat~ons international~s d'un type entiè~e~entnouveau, sur les principes de l'égalité et de l'avantage mutuel. 1

fondee~ sur. la cooperation la, plus smcere,. suy une 149. Si l'Assemblée générale veut montrer l'exemple
c;ompr~henslOn ~ut~e}le complète et sur le pnncipe de et faire elle-même le premier pas en vue de la mise en
1entraide dans 1intérêt du sucees commun. œuvre de cette résolution, elle-doit rejeter énergiquement
1~2. La vis~te offi~iell~ de l~ délégation de la; Rép\!'- les provocations perpétrées contre l'un de ses membres.
blique populaire h.o<..groise, qUI se rendra ~rochameme1!'t 150. L'Assemblée doit rejeter le projet de résolution
en :rch~oslovaq\1le, resserrera encore les !lens de coope- provocàteur [AIL.255] présenté par les Etats-Unis et
ration fraternelle entre les peuples tchecoslovaque et d'autres pays, car ce) projet, inspiré par la politique
hongrois, américaine de "guerre froide" et d'incitation à la haine
143. L'échec de la contre-révolution en Hongrie a entre les peuples, crée une atmosphère propice à la
t:éduit à !léant tout eSp?i~ qu'ontpu avoir.l~s impéri~- guerre et non à la paix. Les i1!'stigateurs de semblables
hstes OCCidentaux de diviser les Etats socialistes, Loin provocations seront condamnes par tous les peuples
d'être compromises, les relations entre le peuple hongrois pacifiques.
et les autres pays socialistes se sont .encore raff~r~ies 151. Le PRESIDENT (traduit de l'angiais): Je donne
par la !utte c~mm,u!le. contre la rue~ de la reac~0r;t la parole au représentant de l'Irlande, qui a demandé
mternationale lmpertabs~e. .Ceux qU1-. ont.cherche a à faire une brève. déclaration en vertu. de son droit de
renverser le cours de l'histoire ont subi un echec. réponse.

144. Le peuple a été victorieux et.il a prouvéque pour .152. M. O'BRIEN (Irlande) [traduit de l'anglais]:
rien au monde il ne tolérera qu'on lui impose à nouveau Ma délégation n'avait pas l'intention d'intervenir dans
le joug de la misèrè, de l'exploitation et de la discorde. ce débat mais une observation du représentant de
Au cours des deux dernières années, il a été prouvé à l'URSS 'M. Zorine, nous oblige à le, faire.
d'innombrables reprises que les.pays du camp so~iali.ste 153 L" , t t d . l'Union soviétique a déclaré
vont de l'avant, que leur umon et leur coopération . e represen an. e .,.. [AIL 255]
fraternelle sont fermes et inébranlables. 'Et c'est là l'une q'!e les a.uteurs du projet de.resol~tton ~ct~el. '. ,

·des principales raisons pour lesquelles les impérialistes, de~endalent des Etats-Un~s et Il,~ msmue 9-ue ~est
surtouCaux Etats-Unis, sont hors d'eux à la pensée umguement pour cette raison qu Ils 01!'t pr~sente ce

·de l'échec de fa contre-révolutfon.rhongroîse; Leurs projet. ,Les autres auteprs .du projet de t:esolutlon pour-
désirs et .leurs 'espoirs déçus les poussent à utiliser de ront réfuter ~et~~.alle~tlO~ en ce qUI les concern~.
nouveau la tribune de l'Organisation des Nations-Unies P.our.,ma part, J almer~s. dlr~ q~elques. mots pour I~
pour· ressusciter la. prétendue qt;testion. de Hongr!e et, refuter. au nom de la ~elegatlO!1 irlandaise, .,
profitant, de l'occasion, pour se byre; de nouveau.a d~s 154.. L'Irlande ne deJ?end pas des, E.tats~l!mst nt.
provocations contre les, pays socialistes. Toutefois, ils d'aucun autre pays, et,' SI nous nous sommes joints aux
peuvent être assurés qu'aucune campagne de cette sorte, auteurs de ce projet de résolution, ce. n'est nullement

•qui a-perdu son efficacité, ne leur permettra de regagner sous l'influence de l'opinion d'autrui. ~'Irlandë est un
ce qu'Hsont perdu à tout jamais dansvl'automne pays indépendant, et n0t;ts~n avons fait la preuvea~
de 1956. sein même de l'Organisation, Nous avons proteste
'145.' te dernîercoup à tous les plans et à tous les contreles .atteintesà la!i~erté;perpétré,e~non seulement

.' èspoirs .de la, ,t:éàtti<?n' internaiionale: .ét~ ,po~t~~ar le ,en Hongrte,mals~ans ~l~~ 4autr~s reg~ons du :"ond~.
pé'}plehon~tol~ qUI, au cours" des ele~~lOn~ g;enerales 155. Lorsque ll~ hber,te dune petite n~tton estet?uff,ee
qUI onteu bel1técemtnent, s'est prononceunammement par une forc~,etrangere, un pays qUI a uneblstOire

"'en faveur. dé: là lpOlitiql1e menée p!ir _~on gouyernement com1l}e celle de.l'Irlan,de; ~e doit depr~tester et n'a nul
ouvrier efpays,an, pour l'é~lificatlo~ pu socialismeen b.esoinde pr~sSlonS,nt memede consel~s, de la part de
Hongrie dans uneatmosphere d'unité fraternelle avec .tiers pour faireentendre cette protestation, , ." ,..
tous les,pays socialis~es et(;,de coopération amicale axec 156.Sfla' délégation de l'Union soviétique poûvait
tous les hommes paçifiques. '. '1, .:' ,.' comprèndreque .les pays quÏ'ontdûcombattrepour
146-. De 'l'avis de la c:iélégation'tchécos10vaq~e,.il con- leùr liberté s<mt, 'précisément ceux. qui. ont été p'rofon-
viendrait, si ,l'on veut renforcer)a.cQopérationentre,.les dément.indignés'par les actes.commis en Hongne"elle
·peuplès' conformé~enta.u~ .I>rinciJ?~sdè .la coexistence .ces~er~it d'att,ribt;ter .les pr~~~stationsélevées. ~ol1tre. ~es
paeifique.d'en finir' une fois pour .toutes avec l'examen, actes. a des mobtlescolomaltstes, mobtles qqt, Aans·~e
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; de l'Irlande, sont vraime1!'t trop absurdes pour qu'il dire combien la Nouvelle-Zélande sait gré. à S.À.R, le
soit nécessmre de les démentir, prince Wa:.J Waithayakon des êfforts qu'~l a faits en
157. Mon pays est Un de ceux qui ont fait tout ce sa. qualité de rep~~sentant spécial de l'Assemblée géné-
qu'ils ont pu au sein de l'Assemblée pour 'favoriser une rale pour assureél'exécution de la volonté de 1'.A,~setn-
détente et)a ce~sation ~e la guerre froide. Nous enten- blée ~n ce qui concern~ la Hongrie. J'aiJ!lerais é~7ement
dons eontiauer a travailler dans ce sens. Nous pensons expnmer nos remerciements au Comité "spécial pour
qu'il n'est pas incompatible avec un tel effort d~ faire la qu~stion de, HQngi~:e, ~dont .les .membres nous ont
appel à l'URSS pour qu'elle adopte en Europe orientale fourni un modele ~d'en'lucte minutieuse et de rapport
une politique qui faciliterait la détente. Tant qu'elle ne bien fait. L'Assemblée a une dette de reconnaissance
le fera pas, le pays indépendant et épris de liberté qui à l'égard des cinq représentants, choisis dans diverses
est le mien devra élev~r sa voixcontre l'oppression qui régions d~u monde, pour la.façon dont ils se sont acquittés
s'exerce en Europe orientale, au meme titre que contre de leur tache. c"

.l'opprèssion dans d'autres régions du monde. Ce faisant, 163 J .. '~;, 0 . • ,.

nous ne cherchons nullement à entretenir une propa- ,', e tiens en mem~ temps, au nom de ma deléga~op,
gande de guerre froide, mais à servir la cause" de la a m élever de la maniere la plus fO!ffielle c~ntre l'idée
liberté des hommes, qu'ont particulièrement à cœur que l~ no~,:el exap:ten de c.ette.q~e~~on par 1Assemblée
ceux qui ont dû lutter pour leur propre indépendance. f,o~s~ltue.alt une mterv~tion l11egtb~~ d~ns les affaires.

5HANAHA ( , . tntèrïeures de la Hongrie. Je ne dirai nen des expli.
158., M.. N. Nouvelle-Zelande)Jtra4u~t cations soviétiques sur ce qui se serait passé en Hongrie
~c l atlgla!S]: !l'y a mamte~ant assez 10ngteI1!'ps que en 1956 et sur 'ce qui s'y passe aujourd'hui, Je ne
! Asse~blee generale se p~eocc~pe ,~u probleme de commenterai pas non'plus ce qu'a dit ce matin [784ème
~Ongrl~. ~uc~ne aut!e question n a c!ee de pl~s gr~nd~s séa1tcell'orateu~ qui prétendait.p(!-J.'ler au nom du peuple
difficultés a 1Org:~satlO11; ,des Nations. Unies, nt faIt hongrois: le moins que l'on puisse dire est que sa" rela-
,~lus de tort au.prestige de 1un de ses \l~mclpaux J\1:em- tion des faits présumait beaucoup de la crédulité de
ores, 'et, parmI les nombreux actes revoltants qin ont l'Assemblée . . e e
été,perpétrés en Hongrie depuis la fin de 1956, il n'en . ,
est assurément aucun de plus déplorable que l'exécution 164. Nous considérons les rapports du Comité spécial
d'Imre Nagy, l'ancien premier ministre de Hongrie, du pour la question de Hongrie comme dignes .de foi et
général Pâl Maléter, son ministre de la défense nationale, concluants, Il suffit de c()mparer avec ces. rapports les
et de leurs collègues. . autres versions données des événements de la révolution
159, Le Comité spécial pour la question de Hongrie de 1,9?~ et d~ ses suites. pour YQ;ir t?ut de suite ,où ~st
a exposé les faits dans son rapport supplémentaire du la v:~r~te et ou ~st la ficb~n. ~,~:representa~t d~ l'Union
14 juillet 1958 [A/3849]. C'est avec une intention bien sovleb9.ue a raIS?~ de ~lre ,qU'lI y a eu tngere~ce en
arrêtéeque M. Nagy et ses compagnons ont ét;?~men~s Hongr1e~ Elle a ete le f~lt d un Etat Membre, qUI~u,9~
à quitter l'ambassade de Yougoslavie à' Buetkpist où r~cours a la fo~ce. art?~e pour usurper la so~veramet~
ils avaient reçu asile. Ils ont été envoyés par contrainte d un ~e ~s, petits VOISlOS. Cepen~ant, c?~tratrement ,a
en Roumanie. Malgré les assurances officielles selon ce qu a lals~e e?tendre. }1~, façon SI ..fant3!slste le t:epre-
lesquelles M. Nagy et les autres dirigeants hongrois sen!a!lt .de 1Union sOYletique, ce ne sont pas des torc~s
ne seraient pas poursuivis pour leurs activités passées, ~~nCaInes. 'UI so~t mte~e?ues.Les rapports adr~ss~
ilsont été mis à mort après un procès secret et un juge- a 1Assemble~ p~r '7 Comité apportent.~a. preuve lrre-"
ment sans appel. '" cusa~l~ du role .Joue par les forces soviétiques dans 'la

. . , .' .., ,. '. tragédie hongroise.
160. Le Comité a souligné que ces executions n'étaient
pas des cas isolés et faisaient partie de la politiquede, 165. Le Gouvernement de l'URSS et les. autorités
répression ponrsuivieen Hongrie. Le rôle joué par lef hongroises .ont constamment r~fusé de. se conformer
autorités hongroises au mépris des engagements ll.s aux résolutions dans lesquelles l'Assemblée générale
plus solenp.eJsèst répréhensible. Mais. il est clair que demandait. que la p01>ulation. hongroise soit traitée de
c'est -le Gouvérnementde l'Unio~~~viétiquequi porte faç?~ humaine et. que les ttouP~s. soviétiques soient ,;
la plus grande part des responsabilités, Ce sont les au- retirèes de Hongrie, Une telle attitude est d'autant plus
toritéssoviétiques qui ont violé le sauf-conduit accordé condamnable lorsqu'ellè iest adoptée par une. gra,nde
àM.

o
Nagy. Ce sont elles qui ont. arrêté le général puissance. Ma délégation' pense que cette attitûde

Maléteret, auj~urd'hù!,~ncore, c'est so~s.ta protection ?'a. p~s seulement""pou; c~:mséquences les souffrances
des forces armees sovlettquesque lereglme hongrois mfhgees encore aUJourd hUl aumalheureuxpeuple hon-
actuel. contin~e à bafouer la lib~rté,du, peuple hongrois. grois.. Le problèm; .tr~1!'scen4e les intérêts d'~n groupe
Il re~le pal' 'l~ l~s.prom~~sestaltes a son propre peuple. humaIn et .,les perlpettes.de Ja gu1"Jl're' fr~lde: ..No~~
Il agit au mepns des resoluttons de l'Assemblée géné... croyons qu aucune grande pUlssance,..-;..o et J'utihse ICI
ral~. Il viole la Charte des Nations Unies. . le terme dans son sens le plus matériel-ne peut pour..
161 .' C'.est· 'en '. l'S de t'.1.1 .. '. '." .. ' .. ··t···. '37 su.ivre. une politique qui fait fi. de lac.onscience du.monde·..: . ra on e. es CIrCOnS ances que t d . t ,. . d' Nf U' U ". d
,délégations ont présentéàc::JI'Assembl~èun projet de . e ..es JUS es.etl~ence~ e~~'~11}S . :leh, negra~e
résolutiol} lA/L.25,5]. Ma'déiégâÜon 'est.··l'une·d'entre p~lssadncl,oqUl a~ tP'ro ess!on .' e re.a

t·
2c

d·
ee "ia,PXtt: prl1?--

,elles et comme 'lIa fuit lel" r" t nt .d 1'1 1 d clpes ,e: rga~l~a Ion nepept persls" er aps ce J~ VOle
.. " l' ..... ...••. ..epe,sen.a :.e l"2!le et espereren meme temps qu'on ne mettra pas en doute
~~u~efi~~iéll~~~t figuOl~eJea~O~~~breSl~naler.fue ... SIJa sa p~~pitéou la.cap~cité de$'Natic:>~s.U~esde ma!n!eïtjr;,
'pr..o.J·e·.t c'e·s't·· 'a'r' .... .. n" ". :'.. ü. ::.es au e~~s"lu la paIX dan.sla'Justtce. Le recours a la vIolence dereglee,. . p ce que,. ousaussl,nouscroyonsa· a tl f' d' b cl' 1 .. t .'. ..,"., . .' ", "
'liberté. Et je'tiens à rappeler au représeritant de l'Union e .... e re.us ..; a ..an onner. es.a.v~ age~.qt1~ons ~~};~ss1;1re
soviétiqueqû'en1939 d' 'ul' ..... . .. •.... _ de la so.rte,portentun coupau,?Cfondem.ents·U1etu~~de
'ln' " 'E' .... ...,es q e ~gresslon,n!1z1e a com l'Organlsa,tton.Unegrande pUlssance'~violéla 'Charte.
en~een '. ";~9pe!1~:N?uvelle;Zela~de a et~.en guerre. L'ayaitffait, .non seùlem~»telle rêfühê .dê'réparenle

1?~.,). Les dlspositi~ns deceprojet' de .résolution. ont dqmmage •causé, mais ,.ê}{è'fche: àblamer les 'autr~s des
'~eJà,éfé anal)';séesen détails pat d'autres,orateur~.Je,co1}~équences.de·se~"propres actes .. Faut-il croire <ltt'ati
, e repéterai pas' ces expliéatiotis. Je' tiens' cepend~tJ.tà 'péché de tyrannie, qUi est l'abus de la forêe,: elleentetid

:- ,-", : :,i, <',: '._. ;:" ."-'.":~". '",..•,;,:....,. ."" . ',. .' ,'.: . '. ",', '" " 'c,',',·' ",~.I, • ," " c", :,,,: ", - ,',', .. ,.
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~J?\iter le vice non ploins répt:éhensible qtt'est l'h)'po.. i~2.. J.~ veu~ ê~âlèment e.,,<prime'r JlQtr~ sYlUpnthle po-;
Ct'IStC? "" les Il'ullier~, d'ell1lgrés hongrois qui, en tou~ les points He
166. T'dntquel'on ne remédiern pas à l'état de choses la terre, sont des témoignages vivants derce qui s'est
actuel et que la répression se poursuivrn en Hongrie, llmisé en"Hongdelorsque ce~~s.a été, contrairement
ma <Jélegntion "estime' que l'Assemblée doit cont'nuel', à atoi1s les ptincipës de la civdi8t\twnmoderne, envahi
se o"préoccuper du problème. Nous nppuyons,<idonc 1& par les 'forcr} nttnée~soviétiq\te~\
proposition tendantii .. nommer 'tin' roprésenta~t de 173. N9usavons assisté cc matin à t10 spectacle que
l'Organisation ,de~Nations Unies aux fins de rendre je qttatifierni 'de dantesque. Lorsque Dante a fnit, dans
comp-te aux EtatsMlmlbres ou à l'Assemb!ée générale La Divitlc Comâdie, un tableau a Ja fois admirable et
des,;faits tnarquatits intéressant l'application'les rêso- horrible~e .l'enfer, j~ n'a jamais ~maginé '1.10 sB.~tacle
lutions de l'Assemblêe:générale relatives à ~a 'Hongrie., comme cehu que n9\1S a offert le prétendu représentant
Il est naturel que nous tirion~ quelquefierté 'dt\' fait que de la.Hongrie. Çe personnage qui, d'après ce que l'on
sir 'Leslle Munro, notre cOlnpatrioteet ancien présidc~t nous dit, est évêque d'une église chrétienne, est venu
de. 'l'Assemblée générale, ait été choisi pOltr ngir·· nu' nod~ dire 9u'H troüvnit admirable et digne d'éloges'que
nom des NationslTniésen cette matière. Nous avons pliia de 60.000 de ses compatriotes aient été tués par
t9ü~lieu ,~~ cro!re que sir L~s1ie M~!lrC',,;s'~c9t~ittera les. troupes soviétiques, qu,e..plus de 100.000 nient été
d~ .ses ,respot}S<Îbt!bés avec compétence'ct distinéticn. blessés et que plus de 200,000 hommes, femmes et enfants
167.' L.1,fll;~ticili de ,Hopgrie nous ofÙe" un triste aient dû se. réfugier à l'étranger. Lorsqu'il a décrit
e."<~mple d~ contraste entr~ l';lcceptation des obligations' l'enfer,vDante n'a jamais imagiriêèhose pareille.
de 'fa_ Cltart.9-<eÎ""le t:espeçt de c:esobligations. L'adoption '174-. Ën outre, dan~ sa déGlm:ation [78461/1"0 s/~~e]l
d",cl)rojê,~~è~éSQJu.tioq, proposé làe.~endra peu~~êtr~ • le prétendurèprésemant de lal-I.Qm~rieia .f~t c:'ertaines
pas ce cQlitraste .moms (frappant. Mats, pour ceuxqu; dédarati0ll/l que la conscience du monde .,clvi1i~~,lle
ont acccwté la. ;Cbarte et' qui cherchent à en assurer saurait accepter. Il a "placé sur .le même plan le crime
l'application, il n'y a pas d'autre voie à suivre. de'haute trahison et 'la rébellion, Olt sédition qui,.pout

. , "'" {'J " tous, les. juristes des pays civilisés, ne peuvent être
ë ~Oriani,"'ion 'de. 'NWfR'~ de -1'Â"J"emblée CC assimilé§. Oh demeure stupéfait d'entendre de pareilles

1Js, Le PRESIDENT (traduit de Z'P,tUllai.f,\ : Je croi~ choses au XXème siècle. Selon le prétendu représentant
- ';/ ,1 de la Hongrie, .même si ~I11re Nagy et Maléter n'ont

que le momentest venu oit je dois consulter l'Assemblée été coupables que de séditionou rébellion, leur exécution
sur la'marche de nos travaux. Il y a encore 17 orateurs était parfaitement justifiée et ella mérite la bénédictior.
inscrits pour parler sur la questionque nous examinons, de.l!évêque, d'une église ,chrétienne qui eSt venu parler
c'est-à-dire 1~ situation'en Hongrie. L'Assemblée génê-, ici10ng'lte!:l1er:tt ce matin. ' .
l'ale a décidé de cloresa session demain, A part la
!luestion de. Hongrie, quelque 24 autrès points doivent 175. Les événements de Hongrie sont bien connus
encoreétr~r~nminés. LaPremière Commission s'efforce de nous tous et. de l'opinion publique de tous les pays,
d'achever *',examendes points inscrits à son ordre du Il est impossible de les justifier, parce que-et Je
jou~, :~ais 'elle~'y est pas.enc,?re parvenue, Tels sont prétendu représentant.de la Hongrie rte l~n' pas dit et
les traits essentiels de la situation; l'a omis de son explication-- Imre Nagy'était le chef

.: Q, " 'du gouvernement légitime de la Hongrie, le premier
169. ravais prévuque le débat de cet après-midi se ministre légitime de Hongrie. Le fait a été reconnu non
poùrsuivrait jusqu'à 1811/"0. Etant donnéles faits dont seulement pflr'le Comité. spécial pour la question de
je,yrè!fs ,d'inf~rmer,ri,\§§.~blé~ !l e~t clair,qu'il faudra Hongrie, mais.parJ~nos Kâdâr, ministre dugouverne-
prevon..-une seancede nuit, ce soïr, Sl nous. voulons que ment Nagy, qui aC' déclaré à la radio de Budapest
l'Assemblée. gén~!,~le puisse,c comme il \~a été" décidé, q1,1.'Imre Nagy. était' effeèÏ:iveI11ent premier ministre du.•
tetminet: cette, pâffie" de sa treieième session demain. auvernemént.h . Pui N r'
M.ais lIAsse.nbléeè'st.maîtresse dè"ses décisiôns.et il lui g9uve~nemept .••.' ongrOls.tllsque Imre. agy était pre~
ap'pàdient de décider si elle tiendra une séance de.nuit. mier ministre,- il était en droit de demander.le retràit

\ . des'trôupessoviêtiques. Il n'a pas demandé,lui, l'inter.
:puisqu'iln'y'a, pas d'observation, l'Assemblée poursuivra ventiori.c1.es force.s armées soviétiques. C'est contre., son
la discussion eIl.cours' jusqit'à 18 h. 30 et se 'réunira , . l ' d 1 ide"nouveau à 20, h. 30. '" grc et contre egre e son gouvernement que es orees
,,'. , , "'. (, ,> armées s\?viétiqttes. ont .envahi en masse le, territoire
170. Comme le Bûreau \:ltiiP;e iéupirdemain apt;~s- hongrois çtsesont, livrées a\.\, plus grand m.assacre que
mi~ià 14h; 30, je propcseJ..<illela COInmission,de véri- l'histoire aitjamais cQîJnu.\, ',j'

ficafion -d~s poUVOir!kse:réunitise à 9 hi 30 du matin, et 1~ " C8, ' . ' .., ',' •
îtÔn'.'à: 14h.30.~LaC()mmisd{i;'-'~k, vérification des ,,6. ..'est auss1' libre Nagy et son gouvernement qUI

,. ,. , . uht'demandéaYOrganisationdes Nations Unies d'inter-
.pouvoirs"se réunira) âo.nc .detn~il1.'a,~üi:tin .à' 9h, 3,0.et le. venir 6, ainsi. qu'ils avaient"le:droitde le faire;=et cellè-ci
Bu~~u·~'14'h.c~p; Ü ..". 'f) !~;:{'~~'} ,'> ..' ,] '.' ~vait l'obligation"c8nforméme~tà la Charte,dc'prêter

" ,,"POiNT'tJ9 ))E:....ORDREDU"JOUR""· Yassistàpcedue,à~'un Etat, Membre,.dont.leJ~rritoire
il ."J,~ • ' ' . .........". '" ••. c..' b ,~tàitep.v~.'hL. par 'u.n,.aûtr.,e.• Etat M.,e.. rh.br.e.plus.p.uissan.·t

,:.··ta''~iiuüt'iônéli' .Hongrie '(,uité)"'" qui f~jsait fi qe.. tous Jès"principe~ du, droit jn.tern~tibllal

,~:, .;,.~PPORis!;;(trr~i;DU,C~~ITÉ'~~ÉciAL ' " ~b:ommetfait d~s.~~t~s .• contraires~it~r&gles,.de'la'ci~i-·

.''':~poûR DA: QÙESTIÔ!f~EHONGRXE.(A/3849) •• [su{teL. ~~~kd~t:,tt ~~r~~~~:~~l~:·li:~l%i~~cbtt~~~~~é :.su~!~
~il.:t~.!i~:;'! :N;-g~E.2:~, P0~tV8~P9(ÇUba): t~rifluit 177. '•. 1Ji/Asse111bJ~e·;géÎ1ér.ili~.;~',~d9Pté, ,à .,' ulle~"maJ~r~t~
tJe ,Zipspa,gnpH,:,' J~ "yqudr.a].s ,pil~", fo.!! .• ge, plll!.1, .a,~ l?-Orn écrasa,t1~e: "de .. 1;lo"111Qr.eus:es 'résoljltiQfis ' contr.e. 'J~squel!~s"
d"",pe~ple et,.dt1,.'gou~ernen;et1t 'cubalDs,adre~serun settls iûntvèlt~. ru~sSJfet's'es 'llateIJites,,;t:/q!lion;soy1~:
témoigpage deies~ectietd'aamiraHon à:touslesp"atfiotès'tiqtie a·ahfiolumentmédonllu'toutes ces résolutions.:
~()!1~'rqJ~t~.9rn~e~:;f~~r,n~s:e~, ;'~t1fa~t,~'911i-'()ntsa~rifië" .'<'L>"']I'<,' ,';'., .'..,!;
}~"l~:J:v~e.'pour.,'a,'pcau,se '. d~J.~JI~~f.t~, a~ .c«(.malheure'3~ $~;.n,~~ir~~~~:~Ji':!:i;ôJ!td!~~~::tJ:~Â.s:::'e~:.r:ji~.t~5.'~!ci:.~ft. ~;:,'~
pays. .,)' .du ;:illr,dt'lêûnîèiï("A/325'l.' , ..... '.. . 'HO ....,... ' .• '
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118.. ~6p.l::1~itici,~t. lerëpr.ês~n~a'!t,du 'Royadme~pni :~85~". 'lia.dit, ,e~suite 9,ue- les"évên~.~li~t~ ,de}fortgiie
l'à:rêp~~é~~\tjourd'~ut,que 1:9rgalllsntidn.d~s. Nations ava,~e~t ét,é'l~ cQlléé.qu.ence d'u~~olonsâltstne tnoderrl~.Il
trr.iès compr.eu(}deuxcatégon~s d'Etâts Membres: ceux . n'a''pas'prWsé, mais le pense que 'e'est son sùbconsÇlent
nitneoéonfomt.ént à tôtites. 1.'es résolutions de l'Assemtilée qtti pa.rlàit. En'l'accurrèncfb'il avait raiso.n, car.il' s'àgit
~enéral~, dinsi'que l'exige la'Chârte, et ceux qui,' comme du~as le tibis' flagrant de coloniàlisme moderne qu'ait
i'URSS, s'~riogent insolemment 'le droit de. méconnaître pditiqué l'Uhion soviétique en Eùrope centrale, L'UR.SS
tës ~r~s~lutions q~i ne leu~ co~vie~nenr<pas, tout. en 'a bcçùpé,.u~e mul?tude de t~rritoire:~ et a asservi 'plus,
réclnmarit, lorsqu'lIs y ontmtéret, que 1es autres Etats de 100 niillions d'êtres humams. 0

Membres~e ëo.nfo~ent .aux réso~utioris de l'-A,ss.emblée. 1~. M~is, leCa~de la Hongrie, colonisée pat'.4O!>.OOO
'179. (:~tte' slttiatlon "est .'~t~emcment ~ve. ~.lle soldât,~;"aPlluyésopar 1~.q<X> chars d'ass~ut sOVlébq~~s,
titusera la perte de l'Orgatnsatton des Nations Umesest r~emple,lde'colomahsmele plus 'clair, le plus con:-
:si la gtanqe màjorité des E~~ts ~embre~ ne s'u.~~~sent cluant et le plus frappa~~ !}tti ait jamais été donné au

• ,. pas pçtir Imposer des sanctions -a l'-qmonsovlettque, ,mo~de. Con.tre c~. colomalisme féroce, les peuples des
~~i..tefùse de se conformer aux rés~l\'~J.~ns de l'Ass~,. N:f~lon,sopmes doivent se•.~~~sset.. , ". ".•
~léegénérale. L~. cm~ de .l~ Hongrie ~ es~ pas .un cas 1~/~,,\ ~}=~a>ré.tendurp.presentant ,~e la .Hon~ne a d!t
Isolé. Te pourrais citer ICI, comme Je 1al fait à la un~.5chosequl n'a 'pas et he saurait aVOIr de sens pour
"Freiniére Commission, de nombreuses résolutions -la la n1ajorité des membres de l'Assemblée, 'à savoir que
majorité des résolutions de l'Assemblée générâ!e~ que Ilint~rVent'ièn des forces 'armeessoviétiqt!ies en "Hongrie
,~'l!.Rê,~ ,n'a j~ais ap'p1iq~ées" même 10rs~u'i1 ne s'est "ét~it, une q.uestion ~~t~'rieure. C'est là une affirm~tion
ilgtque des depenses relatives a 13, Force, d urgence des tres grave, carelle reflète lescvu~s de'1\!. ;Khrouchtch.ev,
Nations Unies, Les petits 'pays, aux l'eJ3sourcesécono-qui a soutenu au cours ~}ùi1.~ehtretieh avecM. StevenSon,
miq\!es,r~dù.ite.st ont, d~ ~upp61't~r ,c~Astr,ai~, tandis ,~e C'?es 'Etat~-Unis, et dans des térmes 9ui ne.lâi.s~en.t p!;tce
l~pplOn sO~léhque" .q~~~e v.an~e·Ae~~ 1un dns l'lus a aucun ~oute,. que:to.u~ .les 1?r'pblemesmt~n~ursijes
richespays dt} monde; a refuse ete se, COll{oulu~r a .Ia pays de démocratie populalredan~, le monde entier cons...
p~èision [résoltdi~r." 1122 (XI),l.d~ l'immense majorité tituai~nt des pr~blèmes intéri~üti-d~I'UnioQ~sovie?que~
.d~s membres de 1Assemblée geller~le. • . Certes, pour détourner l'atfentionîde l'Assemblee, .le
180. En de multiples occasions, l'URSS a méconnu les prétendu représentant; de la Hongrie nous a': padé

"résolutions de l'Assemblée :générale, et je ne saiscom-d'autres,choses, mais qui n'ont ~ guèté plus ~eserts. Il
ment il faut qualifier son attitude, Je dirai cependant nous 'a 'dit que tout;ce.qui s'estpa:ssé enlI0rigrie, jus:'
que le représentant de l'URSS a l'audace - et j'emploie qu'aux trimes. et atm "assassinats, a:' été 'effatépar les
le terme le plus modéré - de; venir dire ici aux pays éleçtions qui ont eu lieu parla'suite.pU nous à. eiqiilqiié
qùi'se conforment aux 'résolutions de l'Assemblée qu'il ;que' le système électoral le' meillètir et.le; plus démocrfl.:-
faut respecter lès principes dela Charte, qu'il faut faire tique est 'celui où .to.us lès électe~s. votent poUtrine
ceci ou cela, alors que l'Union soviétique elle-même liste 'uhiquede, candidats, Pour lui, les ~lèctions démo-
n'àgit qu'à sa guise, sans tenir aucun compte des prin- cratiques modèles 'sont ~elles, où tous les électeurs .ont
cipes de la Charte ou du règlement intérieur, . ' dû voter' pour .huit candidàts présentés parles au~()rjtês;

.181: A cet' égard, ce qu'a déclaré M. Zorine à propos 188.. Ces élections, noù~.a+ildit -;--"' et M.,oZodite,est
d~ la question de désarmemènt. est signifiqltif. S'adres- du même '.avis - justifient là mort dé' 60.000 patriote~,
~a~~ au représentant. desEtats~Uni~, .i~ ,~, .~it ~,peupr~s ,~~~.,c,rime~ .~om1!Îis!. l~~ ..l90.ooq..blessés, et, l~s 2oo.0q9
çeÇt: vous avez mamtenant la maJonte a l'Assemblee 'eXIlés. Vlmme,ns~ maJorttedesmembrés del'Assemblé~,
.et pourtant nous ne nous conformons'pas aux résolutions tJ.t1i représentent ,des Etàts ,et des peuples 'civilisés, Ile
qui .S~l11t, ~ont~aires à.nos int~rêts ~t.~ ~nos v~ès.' .Mais peue~cceiWè~/~tte';façon'de :voir. .',>, ' .;' '. ~ '. .' .'3 (,

\Uuour, c ~st nous qUI aurons la maJorlte, et vous verrez 189. EnfinJ~e,prétenâq représentant de là ,Hongrie a
alors ce qUI"se passera. .' '.' '. ,'.' , ' parlé d'une note"sur laquelle lerepré~entant des Etats..
182.,. 'D'aprês les paroles de' M. Zor~p.e~ j'en ai donné Unis'ado.nné [784èl1~e s4a!Jce] ,les précisions'riécessaires~ "
sinon lesoiJc.rmes .èXàcts, du mains le sens - on peut Dans cette note,. le' Département[\d'Etat-à: Washington,
imagitier& qu'il~dviendrait le jour où l'URSS pour-s'adressant'au Ministère. des. affaires étra:ngères A
rait, par un jeu du destin, s'appuyer"dans' ttn cas parti.. Budapest,reconnaissajt_la: ré~essitépour: la :f{ongrie,et
culiersur une majorité àl'Assern:blé,egénérale.Le l'URSS d'entietenir'>Ôèsri§iationsamié:ales..Cestaune
moins qu'elIp. ferait serait ''Certainemenf''<l'expulser ,las.ipgl!li~!:~Jaç()n de concevoir les i~lationsamicales:entre
~il!orité, 'âont)es merilbres, s'ils se trouvaienj;':àsà ,nàl:iônsqüe,d"e)lv~yer'âans,unautre pays 400~0Q0
,lloJtée, po~~raiênt se voir infliger le sort d'Imre Nagy soldabet,13.000 chars' d'assaut; de tuer 60,000 de'ses
et'de I?all\,1:aléter. ". ..;'.,.,. i:... .... dtoy~n~,~,d'~~blesserplusd~loo.QQP <l~tû~'e~e:lcilet
1~3. le citëtous ces faits parce qit'ils përmettept de . 2oo.0Q<?NoIla çp~enqeprete,ildu,'.,re~r~s~~~ll! ~~.la
mIeux comprendre la faço'l1 dont l~",sit~atipn évolue'à H\?ngpe et ;;lerep:resçntan~~:de lU1110nsov~ettque, ,con­
l:q~gariisation,et ,aus~i .la mani~reii9qnt.l'Uni~n .sovi~-, ço!~eqt, .les, r~l~ttons ,~~ll1cal~~; .entr~ .. n.~~~C)11S; ... Npu~
?quecherche a.. detrUIre· les' Nahons 1!Jmes, q1,110U,t .. fait 'P1"ote~to~§ a ..• 110u,,:~au .~?l1tr~ .ct:tt~, l~?ncepbon: :~t .,~@r
J,tisqu'iciobstacleà:ses desseins de êoilquêteetde domi- ~~rsqu~.~~~e, ,e~t. c<:mtr3:1iea~~,prfrp~esde',!~. Çha.r~e~
~ation mèmdiaJe '... .' ' . . . du drOIt 1J~ternatlonal, de la}norale et de)a:clvlhsatton.

ïB4:.'Lorsq~e 1~ pfét~iiCtu'repiésêiÙant'ae{~'Hongrie .1.90..:, .. J'e~- vieRs·waipten~~t a~)y~pr6Je(,de :,ré~ol~ti().n,
j~ans,sa' macabreinhirvJbtion; a.déClàfé·que le tas' de l~ 1JlAIL.,q5q;]'QOntmpn paysiest·l'tp.~des'~ute~~~.J~;dW~
?()~gri~ .. ne,:'soülevait"aucun.prObi~111e'~t .rie 'pré~~nfait .aY9~er:qu~ ·,ce >I~~ol~t 'n~·:nousSqtme. pa~'e~pert~~,~a!!,~~
~~~, Whnp9ttancè/il' négligeàit"'tê 'fait'qu'urie ·'violation f~cbon•.No~~e~t1~.lons; .en. .effet~~:n,~ lt:~.~~b?tlS"t?m~s
,~\1s~i "flàgràriie,:'aussi' ,déljbèrë~ :"ét,:aussi l'brut,ale '~es ,~mt ..l~. deVOIr;de,.pr:end,I:~:~ ~~s :~~sut;es 'plps.enerç:lq1;1~~
p'r' ll~·.'...·f." ' .. :"~.'. ;"1...·.. :.'..··CL.•..'.·.' ..' ".,.a.";""'.'" ·.'".·.!.'·,·t·.··"I... "'...b·.l"", a.. l'egard de. 1U.m.on sO.V1e.t.l.qU.ee.. td.ure.glm.e. h.o.n.OT. O.. IS....' , llClp'~S oe., a . uarte' pose preclsemen. un pro eme' 1···· ' '"0''' '" •. ' .',,. ,P~·{,.."

·P.B~.r~~~~,~~t!~Î1~·.UiH~s,:.~§~~è.!.,la,.;Vi.9~à.~.ol~A~sJ):t~~;. }~l..~{C~èst,·.:P,l?:~L:'~o:~~iiili;:·~~fy?!tr/i~éluê!~b~è:,:~t1e":a~
~~$e.lell:lentalresde'la 'cl'v:tllsahon' pose un 'proDieme cliasser'dè\cette encemte'le:preten:du represëitta"nt;de'la,
pour'rl'h\1tii'â~lié:,' . . r· . . . '. "";',' HQpgrië;''t:ar':i1:ri~'.représ.'eb.têhil(fpèÛpl~hotigrbisfji{lè
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,ut .;/ J i' A8Ilembl" l&1hlo - Trelllm.oSetl8lon-~netl8 pl6nlèrtllt
go,\\vernemtnt légitill\9 de la Hongrie. L'Assemblée matériel dè':'!'"'p-ro-p-a';'gt-,n~d:-e.-e-t ~d:-es-"="'fo-t.~as-~d-es~ti:-né~s-à--C-\lii-
générale ne doit pas reconnaître ta validitê deses pou- On leur fit observer que Cuba n'avait pas siWé d'accord
voirs i elle doit les rejeter, comme l'ont fnit certaines avec l'Union soviétique au sujet de la vabSe diploma_
institutiè~:t.1;)écialiséesodes Nations Unies. Nousrêm- tiqt,te, que l'Union soviétiqu~ ne r<lCcvnit pn.s notre
plirons n.•~ns,(notre devoir et m~riterons l'approbation de valise et que n~us ne pouviçne par conség,uent pas
tous les ~ples qui attendent de l'Organisation une admettre les baS'\ges en s\\estiQn, <J.Ul pouvaient nénn.
attitude plnsl énergique. Nous considérons aussi que moins être entreposés il. 1aéroport Jusqu'a\\ lendemain
not.re devoir.. èst de. prendr.e des mesures plus énergiques et pourrai~nt être retirés libreme~t lorsque les courriers
contre:, l'URSS et de l'obliger, d'une façon ou d'une reprendraient leur voyage. -
autre, a.se conformer. aux résolutions de l'Assemblée 195., Ils protestèrent, ils menacèrent, mais, comme
générale et, il. défaut,ettappliquer il. son égard les mesures C b ' . h d l'URSS 1
prévues par la Charte contre ceux qui ne se conforment u a n est..pas a\1SS1 proc e e .. que a Hongrie,
pas aux 'résolutions. ils acceptèrent finalement la décision du Gouvernement

cubain. Ils passèrent la nuit il. la légation soviétique et,
192. Il est grand temps, je le répète, que l'on mette ~e l;nde!nain, reprirent p?s~ession de leurs b~,ges, qui
,fin à la distinction qui existe ~.l'Assemblée: d'une part, étaient intacts, ct poursuivirent leur voyage. j\ la sUite
un Etat qui se moque de tous les autres membres de de cela, l'Union soviétique rompit les relations diploma.
!,Assemblée~t, d'aut.re p~rt, les Etats <I.ùi se c~mform~nt tiques avec Cuba et, à partir de ce-moment, le général
Cl ses résolutions, SI puissante <tue SOit l'Union sovié- Batista devint le "dictateur" Batista. .
tique, nous avons pour nous l'opinion publique
intetnationale" les (,dispositions de la" Charte et les 196. M. Zorine m'a demandé de lui dire ce qui se
pri!l~pes du droit international. Nous avons P9ur nous passe à Cuba. Je vais 'le lui expliquer brièvement. Il
le droit, qui est 't;eaucoupJ)luso puissant queilles forces existe à Cuba un mouvement' révolutionnaire il. la tête
armées de l'URSS. ,Mais comme les décisions et les duquel se trouve M. Guevara, de nationalité argentine,
mesures pr,ises en application de la Charte doivent être l'un des principaux chefs communistes de l'Amérique
adoptées à une majorité déterminée et que les voix latine et qui dirige :"-le fait est reconnu par la presse
de Cuba et de quelques autres Etats Membres ne seraient - une partie des forces révolutionnaires opposées au
pas suffisantes pour assurer l'ado~tion d'un projet de gouvernement. M. Guevara n'a jamais résidé à Cuba;
'résolution. rédigé dans ce sens, nous avons décidé de il n'a pas de famille à Cuba et les problèmes cubains
nous joindre aux auteurs du projet de résolution soumis ne l'intéressent en aucune façon. Il fut l'un des auteurs
• l'A blé t . défi ·ti "fi cl' t du coup de Bogota il y a près de Iû-ans. L'un des
a , .. ssem ee e .qui, en ni ve, sigm e airemen autres chefs du mouvement révolutionnaire. .est le
que- l'immense majorité des peuples représentés ici
réprouve ce qui s'est -passé et continue de se' passer en colonel Bayo, sujet espagnol, qui combattit dans les
Hongrie. Il signifie aussi, ce qui est de la plus haute rangs des milices communistes pendant la guerre civile
importance, que, tant que le problème ne sera pas d'Espagne èt tenta de s'emparer des îles Canaries et
résolu, la question de Hongrie restera inscrite'à notre des iles Baléares. Le colonel Bayo, qui commande une
ordre du jour d'année en année, comme un perpétuel partie des forces révolutionnaires, n'a jamais résidé à
reproche adressé à l'Union soviétique pour le crime Cuba et n'y a pas de famille.
qu'ell~"à commis en envahissant et en écrasant un petit 197. Tandis que j'écoutais M. Zorine, les noms de
pays. plus de 20 dirigeants communistes étrangers qui com- '
193. Peut-être ne devrais-je pas mentionner la partie battent dans les rangs des forces, révolutionnaires IIlil
de l'intervention de M. Zorine qui a trait à mon pays. sont venus à l'esprit. Aucun d'eux n'a jamais résidé
Dans son discou..s~ M. Zorine a parlé de tout, sauf de à Cuba et aucun n'y a de famille. Selon des informations
la Hongrie .. Il a consacré une, grande partie de son publiées par des journaux américains et européens, plus
interventionâ desaccusatiônsdirigées contre les Etats- de 9 millions "de dollars d'origine. soviétique ont été
uDis~ puis il a porté quelques accusations moins graves dépensés à Cuba pour y renverser l'ordre établi. Nous
contre le Guatemala, notre république sœur; enfin, il savons aussi que .des sous-marins soviétiques ont, à
a consacré quelques mots à Cuba. Mais de la question deux reprises, débarqué à Cuba, comme ils l'on fait au
de Hongrie, du droit que pouvaient avoir les forces Guatemala, des armes et des munitions, D'autre part,
armées soviétiques de' pénétrer en Hongrie et d'y l'armée cubaine a saisi des armesde provenance tchécos-
massacrer un' si grand nombre de patriotes hongrois, lovaque, ..qui ont été exposées et dont la photographie
M. Zorine n'a pas soufflé mot. Il s'est efforcé de a paru dans tous les journaux cubains et dans' de nom"
détourner .l'attention dé I'Assemblêé-e- quine connaît breux autres journaux: d'Amérique latine. .'
que trop' bien ce procédé de l'Union soviétique- du 198. Mais ce n'est pas' tout. Il y a encore un autre
sujet principal, qui est la question de Hongrie. Néan- fait que les représentants ici présents, notamment ceux
moins, j~ vais satisfaire M. Zorine et je vais, comme il des pays d'Amérique latine, connaissent et. peuvent
'meJ'adem~ndé, parler brièvement de mon pays. aisémentvétifier. Le. parti communiste cubain fut
,194. 'Lorsque le.gé~éraIBatista a pris le pouvoir à le' premier parti qui, lors du schisme idéologique, se
Cuba. eh .1952,' l'un des premiers' gouvernements qui soumit sans réserve. aux ordresde Moscou.-Les -diri-
reconnurent le nouveau régime fut celui de l'Union geants de ce parti l'ont déclaré et ne cherchent pas à
soviétique. Malgré les protestations que j'avaisconstam- le nier. Il ne s'agit donc pas d'un communismenational,
ment élevées au Sénat, un ancien gouvernement avait, mais bien d'un communisme international soumis aux
ene1iet,. décidé,.d'établir .•des. .relations diplomatiques ordres,du' go~vernernent.. deo~M.osc()u.~Qr,.Je,e.c,b..!lL~u'
avec ,rU'RSS~.Le général' Batista.' .n'était" q()ncpas parti communiste' cubain, M. Juan Malinello, adres~
'alors un "dictàteïïr' .c0tnrne le' .qualifie aujOUrd'hui régulièrement.des lettres. ~ux membres de l'.A~sem~I~,.
IM(Zoritie.M;:lis un'rnoisàprès cet événement' sepré-notamment aux. représentants des, paysd,'i\mértqu~,
séntèrelJfà l'aéropart prinçipal de Cuba trois courriers latine, dans lesquelle!l il prêche.le renversemep.t'4u.go~~
dipl(lmatiquesvemi.nt.duMexiqueet. qui se•rendaient vernement ,légitime'cubain etdéverSe des flo~s, g'i~j~~~~
'9~$, d'~utres paYlld~:l\tt1érique-:I1sétaientaccompagné~cont~e ,moi. pour, la ,~et1leraison7et..mes.,~9IIlbre~,
d'qn·, ".nombr~ '~qn,sidérable .de ,bagages ',c9nte~nt du collègues qui ontteçu ces lettrespourx:ont:1e cqpsta~èl','"
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;rTe tl'loyent) rien...,.. que j'ai ~lev~ Ici la voix pour l'émigra.tionmass.ive, les p.hqtographie.s ..effrayatite.i qui.,
condnmner les cvénementsde Hongne. ont bOuleversé toute l'humamté:' un gOl\yernementsans
199., Tels sont les faits. Que l'Assemhlée juge et dise fondemetlt légal- celui qui est actuellement représenté
qui interyient.à Cuba: les Etats-Unis, qui n'ont abso- ici- sans lien. ~'nucune sorte avec ce q~ aurait pu
lument nen f(Ut en faveur du Gouvernement cubain, ni représenter légltimement la volonté hon~olse, a appelé
en faveur des rebelles, ou. l'Union soviétique, dont je l~s forces mi~itaires so,:iétiques ou cédé à leurs inJonc-
viens de ~éV'otler le.s agls.sements. Que ~'Asse~blée tions et a,,laissé envabir le pay~. Le gouv~rnement dé
rende un Jugement Im~rtial et qu'elle dise qUI est Moscou s est emparé des Ieviers de commande en
res{>C?nsable du sàngtI.Ul coule à Cuba dans une lutte Hongrie et a perpétré une tuerie qui arempü d'holTêur
fratricide entre Cubams que je suis le premier à l'humanité et soulevé la réprobation ûniverselle, La
regretter, car J.'e déplore .. autant la mort des uns que voix. par laquelle cette condamnation univ.erselle s'est
celle des autres. Je ne viens pas ici me réjouir de la exprimée a été celle des Nations Unies. Les résolutions

..mort de rebelles, car à eux vont mes prières les plus de l'Assemblée générale, comme l'ont justement rappelé
ferventes et mes pensées les plus émues. Voilà ce que tous les orateurs que j'ai eu le plaisir d'entendre cet
je voulais dire à propos de la situation à Cuba, pour après-midi, n'ont pas été mises en œuvre. ' It
fépon~re à la demande de M. Zorine, 204. Ç'est pourquoi nous présentons le projet l de
200. Cuba.votera 1?ou~ le projet de résolution soumis résolution .açtuel, dont cert~ns passages ont, à mon
à l'Assemblée: Ce !alsal~t, elle re...nplira un devoir. Nous aVIS, une Impor~anc~ e,ssentielle~ L'un d'entre eux est
C?~tinuerons a résister de-toutea nqs forces aux attaques le paragraphe 4, ou 1~ssemblee g.énérale déplore" la
dirigées contre notr~. pays, son Indépendance et son répression qurse poursuit en Hongrie à la faveur de la
intégrité .' territoriale, par les agents soviétiqùes. Peut- présence persistante de forces armées soviétiques. C'est
ê~l'e.les communistes Eurro~t-i1s obténir tin succès pro- cette PFé~~nce sovi.étiq!1e qui justifie ess~n.tiellement 1\ .'

VlSOlre comme Ils 1ont fait au Guatemala .avec le notre dêcision et qUI exige que nous poursumons tena-
p~ésicîentIlArbenz, mais ce. que je puis dire, c'est-que cement ce,pénibl~ d~bat et maïn~enions ~n éveillavi~-
98 pour 100 de la populabOll cubaine sont opposés au lance de l'Organisation des N~tions Unies, afin de voir
communisme et épris de liberté; je sais qu'en définitive c~mment disparaîtra ce~ exemple frappant de ce que je
cen'est pas le drapeau rouge qui flottera à Cuba mais n appellerai pas colonialisme, pour ne pas abuser d'une
le glorieux pavillon à une étoile. 'expression qui a tant servi, mais usurpation étrangère
201. M. DE LEQUERICA (Espagne) [traduit de de l'autoritéAd'un pays. "
l'espagnol]: Revenons un instant de cette visite Ins- 205.. De meme, le paragraphe 7 nous donne un autre
tructive et édifiante à Cuba que M. Nûfiez Portuondo motif de voter pour ce projet, car l'Assemblée générale
nous a fait faire, avec. son éloquence exceptionnelle et y '~fa!t de nou~~u appel à l'Union 4e~o RépublitI.ues
sa remarquable connaissance du· sujet, et qui met si SOCialistes soviétiques et aux autontes hongroisès
clairement en lumière le fond de ce débat pour expliquer actuelles pour qu'elles mettent fin aux mesures de répres-
en quelques ~ots, p0J-lrquqi l'Espagne ~st l'un des au~ sion"•. Il est question de,s. "autorités hongroises:',ëar
teurs du ,proJet de ~esolubon [A/L:2SS] présenté par nous I?-e po~!O~S les,appeler gouverneme~t] ~t, SI no~s
37Rays a l'Asse.~b!ee générale. Ma délégation partage a~cepti?ns ~ Idee qu ~n gouve.r~e~ent cre~ a la suite
entierement les Idees contenues dans ce projet où d une invasion peut etre considéré, une fois les forces
l'Assemblée déplore, réprouve, condamne, lance un ~ou- d'il1vasi?n.p~~~. ou moins retirées, comme le gouverne-
vel appel, désigne sir Leslie MUnro pour représenter~en~ . legIt1~e du Apays, r~r.utant ses membres à
l'Organisation des Nations Unies et prie le Secrétaire 1intérieur ~ une .meme conf~erle. ~t nom~ant ~e nou-
général de lui fournir les facilités nécessaires pour l'ai- veaux fonctionnll!r~.s, nous det:ulf1~n~, meme SI l'~n se
derà accomplir sa tâche fonde sur les critères les mOInS severes, lesattnbuts
202 . • " • ' • mêmes de l'indépendance d'une nation et la possibilité

.' La .dlscuss!O~ actu~lle ~ est pas ~eable e~ celui pour ses citoyens de décider de•leurs affaires nationales.
qUI Y,assiste, anime <i.e 1e~prlt des. N~~ons. Unies, ne Nous approuvons donc cette condamnation et les me-
peut ep'rouve~ 4e.sat~sfacbon particulière a ent<:ndresures Visant àç lui donner effet. Nous approuvons avec
ces. ameres recrlmmat~on~ contre. des p~uples <JUl,•.en une satisfaction particulière la désignation de sir Leslie \\
fin de ~ompte, sont, reum~ au sem de 1Orgamsapon. Munro, ancien président de l'Assemblée générale, à ces
Toutefo!s, .comme} ont dit !o~s le~ or~t~urs - etant hautes fonctions de contrôle que le monde entier va; lui
retenu a la ~r~~!ere. ÇO~lsslon, Je n al .pas" l?u les confier. Il a fait preuve ici de qualités extiaordh,aires
entendre, mais J ar•• SUIVI I~dlrectement la discussîon-c- de compréhension et d'un~':grande sérénitê~ Nous poü~
n?us somm;s en.prese~ce d un cas flagra~t et douloureux vons espérer qu'il remplira sa tâche' briUariunent,qü'il
tll~~eryenbon,.etra~gere dans les ~alre~ d'un llS.\ys.nous aidera à ne .iam~sperdrecoura&:e,et qu'ài~~i,
.~t de ~lInv~slon de la Hongrie par les, trou1?es tant que durera l'lnvas,on de la HongrIe par.l'UOlon

soVlettqu~s, u!,vaslo~ que l'on peut c~mpat:er, du point soviétique, l'Organisati6n des Nations Unies demeurera'
de Voue historique, a celle qu'y· commirent les autorité!!, vigilante devant une aussi grave, infraction à la Charte
tsanstes en 1848 siJ"ai bonne mémoire C'est une . . ..' .' . '. •1 .. , ., .' .', .. '. • .' . v,t0- 206. Je paSSe mes journées dans une cqmmissiol1 où
làtio:&:1:ént:~:ts sacres d un pays Independ~nt, et,~ e~t l'on discute, dt! cas d'autres peuples dont la ,sitUation

,p .. , ,••.ce que n~us condamnons. ~;'LI!e s etait n~est ni aussi claire ni aussi nette que l'est cellê des
~,que d evenements d ordre purement.mterleur, ma Ft . t'" 'd . 1·'···'· 11 . . ...•.•.
dele~tion, comme 'celle des ,autres'pays,àuraït déploré O~grOIS, e. Jr.·?1·enten ,u-Je~ e. rappe. es~ns}n,7
les.vIolences et les persécutions sanglantes,. mais 'sc tenp~p. de polemlqueT';les. rep~esentant: .de.1 11n\on
seraitabstenue de formuler des condamnations expresses sO~letiq\!e condam~er.chaque .fC?ls. que 1~on s~
'et de. se 'mêler des fi···· .' t" d" ..... pre~,ltntalt ',.la .dOl1unatlon exercee' par ,certaines. PUIS-
'étl'anger. '.' a aIres In eneures . un pays sances sur des paysq,u, l'h~~t~il"e pous l'enseigne, ont"
203D ...". . ." . .•• '.: , •.ti,a~s une certaine mesure, ete crées l>àr d'atltres. J~ai
.i .' • :l1s le cas d~ la granderevolutIon hongrOise - ,entel1ducesreprésentantsréclamerla,reconnaîssanc:e
et pe'tt-etre .laPrC?vI~e~ce )'a-t-elle ,ainsivoulu- il est du dr~it de li.bredé~erminationet l'adoptiondemesl1ris,:
ll~.falt; fOI1~atpe,nt~l ~CJ.ulsurpasse 1~orre!lr des persé~compl~m~l1tal~es .qulperrnettraientàce~pay$..de.retti~\.-:·j

nscrJmlnelles et des tuerIes epou~ntables, ver la .bberte conformément, ,:di~ent-ils;'aù..~' u~s ..
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